
N°4102 Mercredi 28 Mai 2025 - Prix: 20 DA - www.seybousetimes.dz

Quotidien indépendant d’informations générales times
Seybouse

L’émirati Taqa 
renonce à son projet 

d’acquisition de parts 
dans Naturgy, un 

important client de 
Sonatrach

Le président du Conseil de la nation 
examine avec l’ambassadeur de 

Chine l’état et les perspectives des 
relations bilatérales

Journée nationale des 
Scouts musulmans 

algériens :
Annaba célèbre le rôle 

du scoutisme dans 
l’édification nationale

Santé :
Fin des évacuations médicales 
à l’étranger pour les maladies 

cardiovasculaires
Présentation du projet de 
loi relatif à l'abaissement 

de l'âge de la retraite dans 
le secteur de l'éducation

APN :

Suivi pédagogique et 
préparation des examens 

au cœur des priorités de la 
direction de l'éducation

Annaba :

P.02

P.03

P.06/24

Les secours désormais 
joignables même sans 

réseau mobile

Autoroute est-ouest : 

P.03

P.02

P.08

P.03



Mercredi 28 Mai 2025

02 Actualité Seybouse Times

P.A.O SEYBOUSE Times
Site web: www.seybousetimes.dz

Email: redaction@seybousetimes.dz
       contact@seybousetimes.dz

Facebook : SEYBOUSE Times
Impression : SIE Constantine
Diffusion : EURL K.D.P.A cité 

Benzekri Bât F N ° : 424 
Constantine

Les manuscrits, 
photographies ou tout 

autre document et 
illustration adressés ou 
remis à la rédaction ne 
seront pas rendus et ne 
feront l’objet d’aucune 

réclamation.
Reproduction interdite 
de tous articles sauf 

accord de la rédaction

Edité par la S.A.R.L MEDIACOM PRESSE
Siège social : 46 Emir Abdelkader - 

Annaba

Seybouse
Quotidien indépendant d’informations générales times

Directeur general :
Bicha salim

Directeur de la publication  :
Noureddine Boukraa

Directrice de la rédaction :
Bicha Bariza Nesrine
Tél/Fax : 038 45 58 35   
Tél/Fax : 038 45 58 36
Tél/Fax : 038 45 58 37

Email: redactionseybouse@
gmail.com

Pour votre publicité, s’adresser 
à : l’entreprise nationale de 

communication d’édition et de 
publicité, Agence ANEP 01, 
AVENUE PASTEUR ALGER

TEL : 021 73 71 28
        021 73 76 78
        021 74 99 81
FAX : 021 73 95 59

Email : agence.regie@anep.com.dz
Programmation.regie@anep.com.dz

Le président du Conseil de la nation examine 
avec l’ambassadeur de Chine l’état et 

les perspectives des relations bilatérales

Le Secrétaire général du ministère de la Défense nationale 
reçoit l’ambassadeur de la République de Corée

Le président du Conseil 
de la nation, M. Azouz 
Nasri, a reçu, lundi 

à Alger, l’ambassadeur de 
la République populaire de 
Chine, M. Dong Guangli, 
qui lui a rendu une visite de 
courtoisie, durant laquelle les 
deux parties ont examiné l’état 
et les perspectives des relations 
entre les deux pays, indique un 
communiqué de l’institution 
parlementaire.
Lors de cette rencontre, M. 
Guangli a remis à M. Nasri un 
message de félicitations de son 
homologue chinois, à l’occasion 
de son élection comme président 
du Conseil de la nation, précise 
le communiqué, ajoutant que 
“les deux parties ont passé en 
revue l’état et les perspectives 
des relations historiques fortes 
et exemplaires entre les deux 
pays”.
La rencontre a également 
porté sur les moyens d’étendre 
les domaines de coopération 
bilatérale dans le cadre du 
“partenariat stratégique 

prometteur porté par la volonté 
commune des présidents des 
deux pays, MM. Abdelmadjid 
Tebboune et Xi Jinping”.
A cette occasion, le président du 
Conseil de la nation a affirmé 
que “la grande dynamique 
qui caractérise l’amitié entre 
l’Algérie et la Chine reflète 
une histoire marquée par la 
solidarité, le rapprochement 
et la complémentarité fondée 
sur une convergence de vues 
et de positions sur l’actualité 
régionale et internationale, un 
soutien commun et constant aux 
causes justes dans le monde”, 
“un partenariat économique 
gagnant-gagnant et des 
investissements mutuellement 
bénéfiques dans tous les 
domaines”.
Il a également salué les 
“positions nobles” de la 

diplomatie chinoise, réaffirmant 
les constantes de la politique 
étrangère de l’Algérie, qui, 
a-t-il dit, rejette toute forme 
d’ingérence dans les affaires 
intérieures des Etats, s’oppose 
à la colonisation en Palestine 
et au Sahara occidental et 
soutient le droit des peuples 
à l’autodétermination et à 
l’indépendance, en s’inspirant 
de la référence historique de 
Novembre.
Nasri a, par ailleurs, souligné 
sa détermination, en tant 
que président du Conseil de 
la nation, à “mettre tous les 
mécanismes parlementaires 
au service de la consolidation 
des relations de coopération, 
du renforcement du dialogue 
entre le Conseil de la nation 
et le Parlement chinois et de 
l’intensification des échanges 
parlementaires entre les 
deux institutions”, ajoute le 
communiqué.
Pour sa part, l’ambassadeur 
de Chine a fait part de sa 
détermination à “perpétuer la 

forte amitié entre l’Algérie et 
son pays” et à “œuvrer à faire 
progresser tous les cadres de 
coopération”.
Il s’est en outre félicité 
du niveau de coordination 
diplomatique entre les deux 
pays dans les fora régionaux 
et internationaux, saluant le 
rôle de l’Algérie, depuis son 
accession au Conseil de sécurité 
des Nations Unies en qualité de 
membre non permanent, “en 
faveur des droits des peuples 
et de la promotion de la paix 
et la sécurité internationales”, 
précise la même source
Dans ce contexte, M. Guangli a 
assuré que la Chine “n’hésitera 
pas à soutenir le droit du peuple 
palestinien à l’établissement 
de son Etat indépendant sur 
les frontières de 1967 avec El-
Qods comme capitale”, ajoutant 
que “la seule solution pour la 
question du Sahara occidental 
passe par l’application de la 
légalité internationale et des 
résolutions pertinentes des 
Nations Unies”.

Le Général-major 
Mohamed Salah 
Benbicha, Secrétaire 

général du ministère de 
la Défense nationale 
(MDN) a reçu, mardi à 
Alger, l’ambassadeur de 
la République de Corée en 
Algérie, M. You Ki-Jun, 
indique un communiqué du 
MDN.
“Monsieur le Général-
major Mohamed Salah 
Benbicha, Secrétaire général 
du ministère de la Défense 
nationale, a reçu en audience, 
ce mardi 27 mai 2025, au 

niveau du siège du MDN, 
son Excellence Monsieur 
You Ki-Jun, ambassadeur de 
la République de Corée en 
Algérie, accompagné d’une 
délégation”, précise la même 
source.
A cette occasion, les deux 
parties ont tenu “des 
discussions bilatérales 
en présence du Chef 
du Département des 
approvisionnements, du 
Directeur des fabrications 
militaires, du Directeur des 
relations extérieures et de 
la coopération, ainsi que 

du Directeur des affaires 
juridiques au MDN, aux 
côtés de l’attaché militaire 
coréen à Alger”.
“Ces discussions ont porté 
sur les domaines d’intérêt 
commun, à l’issue desquelles 
les deux parties ont procédé 
à l’échange officiel du 
mémorandum d’entente 

relatif à la coopération en 
matière de défense, conclu 
entre les ministères de la 
Défense nationale des deux 
pays”, ajoute le communiqué.
Les deux parties ont, 
également, “salué 
l’excellence des relations 
bilatérales ainsi que les 
mécanismes de concertation 
et de coopération établis 
entre elles”, souligne le 
communiqué du MDN, 
ajoutant qu’”à l’issue, les 
deux parties ont échangé des 
présents symboliques”.

APN : 

Présentation du projet de loi relatif à l’abaissement de 
l’âge de la retraite dans le secteur de l’éducation

2e Région militaire :
Le Général d’Armée Saïd 
Chanegriha supervise un 
exercice tactique avec 

munitions réelles

Le ministre du Travail, de 
l’Emploi et de la Sécurité 
sociale, M. Fayçal Bentaleb, 

a présenté, lundi devant les membres 
e l’Assemblée populaire nationale 
(APN), le projet de loi relatif à 
l’abaissement de l’âge de la retraite 
dans le secteur de l’éducation.
Lors d’une séance plénière présidée 
par le vice-président de l’APN, 
M. Ahcene Hani, en présence de 

la ministre des Relations avec le 
Parlement, Mme Kaouter Krikou, M. 
Bentaleb a précisé que le projet de loi 
complétant la loi 83-12 du 2 juillet 
1983 relative à la retraite intervenait 
en application des instructions 
du président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, en 
reconnaissance des efforts déployés 
par les enseignants et les cadres 
du secteur de l’éducation dans la 

formation des générations.
Il s’agit, à travers ce projet de loi, 
de “permettre aux enseignants des 
trois cycles (primaire, moyen et 
secondaire), aux corps d’inspection 
et aux directeurs d’établissements 
éducatifs relevant du secteur de 
bénéficier, à leur demande, d’un 
départ à la retraite avant l’âge légal”, 
a expliqué le ministre.
“Les concernés auront ainsi la 

liberté de continuer à travailler ou 
de partir à la retraite, dans un cadre 
de responsabilité et de flexibilité, 

en parfaite adéquation avec la 
spécificité de la noble profession 
d’enseignant et son rôle fondamental 
dans l’édification de la société”, a 
affirmé M. Bentaleb, rappelant que 
l’Etat “a fait de l’éducation l’un des 
piliers du développement global”.
Ce projet de loi prévoit un 
abaissement de l’âge de la retraite à 
57 ans pour les hommes et à 52 ans 
pour les femmes.

Le Général d’Armée 
Saïd Chanegriha, 
ministre délégué 

auprès du ministre de la 
Défense nationale, Chef 
d’Etat-major de l’Armée 
nationale populaire (ANP), a 
supervisé, mardi au deuxième 
jour de sa visite en 2e Région 
militaire, l’exécution d’un 
exercice tactique avec 
munitions réelles intitulé 
“Soumoud 2025”, indique un 
communiqué du ministère de 
la Défense nationale (MDN).
“Au second jour de sa visite 
dans la 2e Région militaire, 
Monsieur le Général 
d’Armée Saïd Chanegriha, 
ministre délégué auprès 
du ministre de la Défense 
nationale, Chef d’Etat-
major de l’ANP, a supervisé, 
ce mardi 27 mai 2025, 
un exercice tactique avec 
munitions réelles +Soumoud 
2025+ exécuté par les 
unités de la 36? Brigade 
de l’infanterie mécanisée, 
appuyées par des unités 
relevant de diverses forces et 
armes, et qui s’inscrit dans le 
cadre de la clôture de l’année 
de préparation au combat 
2024/2025”, précise la même 
source.
Au niveau du champ de 
tir et de manœuvres de la 
Région, et accompagné du 
Général-major Mohamed 
Tayeb Brakni, Commandant 
de la 2e Région militaire, 
le Général d’Armée a suivi 
un exposé présenté par le 
Commandant de la 36e 
Brigade de l’infanterie 
mécanisée portant sur 
l’idée générale et les étapes 
d’exécution de cet exercice, 
lequel vise à “renforcer 
les capacités de combat et 

la coordination entre les 
différents états-majors”.
Cet exercice a également 
pour objectif d’”entraîner les 
commandements et les Etats-
majors à la préparation, la 
planification et la conduite 
des opérations face aux 
menaces potentielles”, ajoute 
le communiqué.
A l’issue de l’exercice, le 
Général d’Armée a rencontré 
les personnels des unités 
ayant pris part à cet exercice 
tactique qui s’est soldé par 
“un succès total à tous les 
niveaux, particulièrement en 
termes de planification, de 
préparation et d’exécution, 
reflétant le haut niveau de 
préparation des cadres et des 
personnels”, ainsi que “les 
compétences et le savoir-faire 
élevés des commandants et 
Etats-majors”, note la même 
source.
Le Général d’Armée “a tenu 
à féliciter les cadres des 
unités participantes pour les 
efforts considérables qu’ils 
ont déployés tout au long 
de l’année de préparation au 
combat 2024/2025, mettant 
l’accent sur la nécessité de 
poursuivre les efforts visant 
à promouvoir et à développer 
toutes les composantes de 
l’ANP, afin de la hisser vers 
davantage de réussites, au 
service de la sécurité et de la 
stabilité de l’Algérie”.
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Santé en Algérie :
Fin des évacuations médicales à l’étranger 

pour les maladies cardiovasculaires

Autoroute est-ouest : 
Les secours désormais joignables même sans réseau mobile

Alger a eu le dernier mot :
L’émirati TAQA ne rachètera pas Naturgy

L’Algérie franchit une 
nouvelle étape dans 
la modernisation 

de son système de santé. Le 
pays met progressivement fin 
aux évacuations médicales à 
l’étranger pour les pathologies 
cardiovasculaires, au profit 
d’une prise en charge locale plus 
performante.
Dans un entretien accordé à 
la radio nationale, le directeur 
central des prestations au sein de 
la Caisse nationale des travailleurs 
salariés (CNAS), Abdelhafid 
Djeghri, a annoncé la suspension 
des transferts médicaux à 
l’étranger pour les patients 
atteints de maladies cardiaques 

et vasculaires, à l’exception de 
rares cas nécessitant des soins très 
spécialisés.
Cette décision stratégique s’inscrit 
dans une volonté gouvernementale 
claire de réduire les coûts liés aux 
traitements à l’étranger, tout en 
renforçant les capacités internes du 
pays. Pour cela, une cinquantaine 
d’accords de partenariat ont été 
conclus avec des établissements 
de santé privés et spécialisés sur le 

territoire national. Ces structures 
sont désormais aptes à assurer des 
interventions complexes avec un 
haut niveau de qualité.

Une couverture locale
en pleine expansion

Parallèlement, le responsable 
a annoncé l’élargissement des 
spécialités médicales couvertes 
localement, notamment la 
neurochirurgie, grâce aux progrès 
enregistrés dans le secteur 
sanitaire algérien. Cela permet 
de rapprocher les soins des 
citoyens, tout en leur offrant un 
environnement psychologique 
favorable, puisqu’ils restent 
entourés de leurs proches.
Concernant les patients atteints 

de cancer, Djeghri a rappelé que 
conformément aux instructions du 
président de la République, une 
prise en charge totale est désormais 
assurée, y compris pour les non-
assurés sociaux. En 2024, plus de 
2 050 malades ont déjà bénéficié 
de cette couverture.
Amélioration des services avec 
la mise à jour de la carte Chifa

Dans le cadre de l’amélioration 
continue des prestations, la CNAS 
a également lancé une nouvelle 
procédure de mise à jour de la carte 
Chifa directement en pharmacie. 
Ce service, mis en place au sein de 
plus de 13 000 officines partenaires 
opérant en tiers payant, vise à 
faciliter la démarche pour les 

assurés sociaux, dont le nombre 
atteint près de 7 millions.
Une attention particulière est 
portée aux malades chroniques, 
qui représentent plus de 5,8 
millions de personnes en 2024, 
afin d’assurer la continuité de leur 
prise en charge sans interruption.
Enfin, Abdelhafid Djeghri a 
indiqué que la CNAS travaille à 
étendre son réseau de conventions 
à d’autres domaines médicaux 
stratégiques, comme la chirurgie 
cardiovasculaire, la dialyse et le 
transport sanitaire. Il s’agit de 
renforcer la souveraineté sanitaire 
nationale en veillant à ce que 
chaque citoyen bénéficie de soins 
accessibles et de qualité.

Le ministère de la Poste et 
des Télécommunications a 
annoncé, ce lundi, la mise 

en service du « roaming national 
» entre les trois opérateurs de 
téléphonie mobile en Algérie. 
Ce nouveau dispositif, destiné 
à améliorer la sécurité des 
usagers, permet de passer des 
appels d’urgence tout au long de 
l’autoroute Est-Ouest, même en 
cas d’absence de réseau de son 
propre opérateur.
Fruit d’une coordination entre le 
ministère, l’Autorité de régulation 
de la poste et des communications 
électroniques (ARPCE) et les 
opérateurs mobiles, cette initiative 

marque une première dans 
l’histoire des télécommunications 
en Algérie. Elle vise à combler les 
zones blanches en permettant aux 
automobilistes d’utiliser le réseau 
disponible, quel que soit leur 
fournisseur de service mobile.

Est-Ouest : 
Les secours désormais 

joignables, même sans réseau 
mobile

« Il s’agit d’un service essentiel 
pour la sécurité des usagers, 
notamment dans les situations 
d’urgence où chaque seconde 
compte », indique le communiqué 
du ministère. L’objectif est clair 
: garantir un accès continu aux 

services d’urgence le long de cet 
axe autoroutier stratégique, qui 
relie l’est à l’ouest du pays sur 
plusieurs centaines de kilomètres.
Dans cette première phase, le 
service est uniquement disponible 
sur l’autoroute Est-Ouest. 
Cependant, le ministère prévoit 
de l’étendre progressivement 
à d’autres grands axes routiers 
du territoire national. Cette 
généralisation, prévue à moyen 
terme, permettra de renforcer la 
sécurité sur l’ensemble du réseau 
routier algérien.

Le roaming d’urgence arrive 
en Algérie

Le « roaming national » pour 

les appels d’urgence permettra 
notamment de joindre les 
principaux services d’intervention 
en cas d’accident, d’incendie ou 
de tout autre danger. Les numéros 
d’urgence accessibles via ce 
dispositif sont les suivants :
•Gendarmerie nationale : 1055
•Police nationale : 1548 et 17
•Protection civile : 1021 et 14
•Direction générale des forêts : 
1070

Cette innovation est saluée 
comme une avancée importante 
en matière de sécurité routière. 
Elle devrait aussi contribuer à 
renforcer la confiance des citoyens 
envers les services publics de 
télécommunication et les efforts 
de modernisation engagés dans ce 
secteur.
En assurant la continuité des 
appels d’urgence, même dans 
les zones à faible couverture, 
l’Algérie franchit une nouvelle 
étape vers une meilleure prise en 
charge des incidents sur les routes 
et une meilleure protection des 
vies humaines.

Les médias ibériques ont 
confirmé, lundi 26 mai 
2025, que la société 

émiratie TAQA vient de se retirer 
définitivement du processus de 
relance de l’acquisition d’actions 
au sein de Naturgy (dont le géant 
pétrolier algérien SONATRACH 
est actionnaire).
Selon le site Invertia, Steve 
Ridlington, directeur financier 
de TAQA, a fermement démenti 
les rumeurs évoquant une reprise 
des négociations avec Naturgy. « 
Relancer ces discussions ne fait 
pas partie de nos plans actuels 
», a-t-il déclaré, mettant ainsi fin 
aux spéculations.
L’entreprise émiratie a, quant 
à elle, exclu toute reprise des 
pourparlers avec CriteriaCaixa – 
principal actionnaire de Naturgy 
–, précisant que le groupe 
espagnol ne figurait plus dans sa 
stratégie.
 « Nous avons analysé cette 
opportunité l’année dernière, 
cela n’a pas abouti, et nous 
n’envisageons pas de rouvrir le 
dossier », a ajouté Ridlington lors 
de la présentation des résultats 
trimestriels du groupe.

Quels facteurs ont mené 
à l’échec du rachat de Naturgy 

par TAQA ?
Ce projet, initié en 2024 pour 
racheter les parts de CVC 
et BlackRock dans Naturgy, 
avait été suspendu en raison de 
désaccords sur le contrôle de 
l’entreprise, le prix proposé, et les 
pressions politiques supposées 
venues d’Algérie, comme 
l’avaient révélé certaines sources 
médiatiques occidentales.
En effet, moins d’un mois 
avant l’annonce du retrait de 
TAQA, Francisco Reynés, CEO 
de Naturgy, s’était rendu en 
Algérie pour rencontrer Rachid 
Hachichi, directeur général de 
SONATRACH. Les deux parties 
avaient évoqué un renforcement 
de leur coopération dans la 
commercialisation du gaz naturel, 
selon un communiqué officiel.
Malgré ces discussions, Naturgy 
est resté silencieux sur ses 
intentions futures. Actuellement, 
CriteriaCaixa détient 26,7 % 
du capital, suivi par CVC (20,7 
%), GIP (20,6 %) et EFM (16,9 
%). CriteriaCaixa a également 
refusé de commenter le retrait de 

TAQA.
Quel rôle joue SONATRACH 
dans les relations énergétiques 
entre l’Algérie et l’Espagne ?

L’entrée de TAQA dans Naturgy 
aurait pu perturber les relations 
énergétiques entre l’Algérie 
et l’Espagne. D’autant que 
SONATRACH détient déjà 4,1 
% de Naturgy et reste le principal 
fournisseur de gaz de l’Espagne.
En effet, l’Algérie, partenaire 
gazier majeur de l’Espagne, 
a maintenu son opposition 
exprimée lorsque la tentative 
d’acquisition de TAQA a 
échoué l’année dernière. Suite 

à ce scandale, TAQA avait 
de nouveau contacté le fonds 
CriteriaCaixa pour « réactiver » 
son offre de 24 milliards d’euros 
pour la compagnie énergétique 
espagnole.
En février dernier, l’Algérie 
est devenue le deuxième pays 
exportateur de gaz naturel vers 
l’Espagne (34,9% du total). Les 
contrats actuellement en vigueur 
entre Naturgy et Sonatrach ont 
été signés il y a plus de 20 ans et 
sont valables jusqu’en 2030 pour 
un volume annuel d’environ 5 
milliards de mètres cubes.
SONATRACH et Naturgy 

entretiennent également 
des relations commerciales, 
industrielles et financières 
étroites, le premier contrat entre 
les deux parties remontant à 
1965.
L’Algérie a augmenté ses 
exportations de 7% en février 
2025, dans un contexte 
d’amélioration des relations 
diplomatiques et de reprise 
du commerce après la crise 
provoquée par le changement de 
position de Pedro Sánchez il y a 
trois ans concernant le conflit du 
Sahara occidental.
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Où est Marwa ?:

L’élève de 12 ans disparue après son dernier examen

La disparition mystérieuse 
d’une élève algérienne 
après son dernier 

examen a secoué les réseaux 
sociaux ces deux derniers jours. 
Le père de la jeune fille a lancé 
un appel déchirant à l’aide, 
suppliant les citoyens de tout le 
pays de l’aider à retrouver sa 
fille.
Le père de Marwa Boughachich, 
12 ans, a publié une vidéo 
largement partagée sur les pages 
de la wilaya de Constantine, où 
réside la famille. Dans cette 
vidéo, il décrit sa fille, élève 
en deuxième année moyenne, 
comme ayant passé son dernier 
examen normalement avant que 
toute trace d’elle ne disparaisse.
Il a ajouté que la mère de 
Marwa était dans un état 
lamentable et a imploré 
quiconque l’apercevrait, ou 
aurait le moindre doute sur 
l’identité d’une jeune fille, 

ou suspecterait une personne 
impliquée dans sa disparition, 
de contacter immédiatement 
le poste de police ou de 
gendarmerie le plus proche.
Des dizaines de pages ont 
relayé la disparition de Marwa 
du quartier de Ziadia, à 
Constantine, après la fin de son 
dernier examen le jeudi 22 mai. 
Les caméras de surveillance ont 
montré qu’elle avait quitté le 
collège « 11 Décembre », situé 
dans le même quartier, vers 
9h30 du matin, en compagnie 
de deux amies.
L’Algérie sous le choc : l’élève 
Marwa, 12 ans, volatilisée après 
l’école, l’enquête s’intensifie
La tante de la jeune fille a 
précisé que sa nièce portait ce 
jour-là un jean baggy et un 
T-shirt rayé noir. Elle a marché 
avec ses amies jusqu’à un 
carrefour avant qu’elles ne se 
séparent, avec l’intention de se 

retrouver vers 13h00.
Cependant, lorsque les deux 
amies sont arrivées au domicile 
de Marwa à l’heure convenue, 
il est apparu qu’elle n’était 
jamais rentrée, déclenchant 
immédiatement les recherches.
Le père de Marwa, professeur 
d’anglais, a déclaré aux médias 
que les résultats scolaires de sa 
fille étaient excellents et qu’elle 
menait une vie normale à la 
maison, sans aucun problème 
qui l’aurait poussée à fuir. Il 

se dit perplexe quant à savoir 
s’il s’agit d’un enlèvement ou 
d’une disparition volontaire.
Il a également indiqué que 
les services de sécurité ont 
intensifié les recherches avec 
l’aide de nombreux citoyens, 
prenant toutes les mesures 
nécessaires et bouclant la zone, 
mais que sa fille n’avait pas 
été retrouvée, contrairement 
à certaines rumeurs sur les 
réseaux sociaux.
De leur côté, des activistes ont 

souligné la nécessité de prêter 
attention aux adolescents et 
de ne pas les soumettre à une 
pression excessive liée aux 
études ou aux menaces, arguant 
que la génération actuelle est 
différente des précédentes.
Cette disparition mystérieuse 
de Marwa a ravivé dans 
l’esprit de nombreux Algériens 
les douloureux souvenirs 
d’enlèvements d’enfants 
survenus ces dernières années, 
faisant craindre un retour de 
ce phénomène qui a semé la 
terreur dans les cœurs.
La famille de Marwa est sous 
le choc de sa disparition. Sa 
mère est consumée par la 
douleur et incapable de parler 
tant la tristesse étreint son 
cœur, tandis que son père lutte 
pour rester fort et participer 
aux recherches, espérant la 
retrouver le plus rapidement 
possible.

Il revendait des livrets de Hadj à prix d’or :

 Le patron d’une agence de voyage devant la justice

Faux billets, médicaments, sorcellerie :

Un réseau international tombe à l’aéroport d’Alger

Un réseau illégal de 
revente de passeports 
et de livrets de Hadj 

a été démantelé en Algérie. 
L’opération a conduit à 
l’arrestation d’un agent de 
voyage impliqué dans ce 
commerce frauduleux qui 
profitait de la forte demande 
pour la saison du Hadj 2025 en 
pratiquant des prix excessifs.
Le tribunal de Chéraga, à Alger, 
a condamné, dimanche 25 mai, 
le patron d’une agence de voyage 
pour trafic illégal des documents 
de pèlerinage. Il avait été pris en 
flagrant délit de vente illégale de 
passeports et de livrets de Hadj 

pour la nouvelle saison 2025.
Un agent de voyage arrêté pour 
vente illégale de livrets du Hadj
Les circonstances de l’affaire 
remontent à des informations 
parvenues aux services de la 
police judiciaire indiquant 
l’existence d’une personne qui 
se livrait au commerce illégal de 
passeports et de livrets de Hadj, 
en les vendant à des sommes 
excessives variant entre 120 et 
150 millions de centimes.
L’enquête a mis en lumière un 
mode opératoire bien établi. En 
effet, le 26 février dernier, le 
patron de l’agence en question, 
répondant aux initiales B.D., a 

été arrêté par les forces de l’ordre 
en possession de deux dossiers 
complets pour le Hadj 2025, 
ainsi que 7 millions de centimes 
et 1500 euros en espèces.
Durant son interrogatoire, il a 
avoué avoir été sollicité par un 
client originaire de la wilaya de 
Djelfa pour obtenir illégalement 
deux passeports de Hadj 
pour ses parents, afin de leur 
permettre d’effectuer le rituel de 
pèlerinage, malgré l’absence de 
leurs noms sur les listes issues 
des tirages au sort.
5 ans de prison requis
Par ailleurs, lors des auditions, 
l’accusé a admis avoir déboursé 

150 millions de centimes par 
passeport, soit 300 millions pour 
les deux documents. Il aurait 
ensuite revendu l’ensemble à 
350 millions de centimes pour 
empocher son bénéfice.
L’avocat de la défense a cherché 
à atténuer la gravité des faits 
en expliquant que les montants 
demandés couvraient divers 
services additionnels, tels que 

l’hébergement, les billets de 
voyage et l’assistance logistique. 
Il a également souligné les « 
intentions bienveillantes » de 
son client, affirmant qu’il avait 
agi avec compassion envers ces 
personnes âgées.
Le ministère public a requis 
cinq ans de prison ferme 
et une amende de 500 000 
dinars algériens à l’encontre 
de l’accusé principal D.B. De 
plus, un mandat d’arrêt a été 
lancé contre le second suspect, 
toujours en cavale, considéré 
comme le principal fournisseur 
des documents en question.

La police des frontières, 
en collaboration avec la 
douane, a annoncé lundi 

le démantèlement à l’aéroport 
Houari Boumediene à Alger, 
impliqué dans le trafic de 
médicaments, de faux billets 
de banque. Le réseau criminel 
s’active également dans 
l’escroquerie et la sorcellerie.
Selon le communiqué de la police 
algérienne, ce réseau criminel 
est principalement dirigé par 
des ressortissants subsahariens. 
L’opération a permis de mettre la 
main sur une importante quantité 
de médicaments, des faux billets 
de banque et des substances 
et figurines utilisées dans la 
pratique de la sorcellerie.
Un réseau de migrants 
subsahariens démantelé à 
l’aéroport d’Alger

Selon le communiqué de la 
police, mis en ligne lundi 26 mai, 
les investigations ont débuté suite 
à l’arrestation d’une passagère 
qui s’apprêtait à voyager sur un 
vol à destination de l’aéroport 
de Douala au Cameroun. Et ce, 
en possession de 1 312 boîtes 
de médicaments pour maladies 
chroniques, soigneusement 
dissimulées dans ses bagages.

Une enquête a été lancée 
immédiatement par la brigade de 
la police judiciaire. Cette dernière 
a permis de démanteler un réseau 
criminel de trafic international de 
médicaments. Ce réseau composé 
de sept personnes, originaires 
de pays africains et dont deux 
sont en situation irrégulière, 
était également impliqué dans 
la contrebande de faux billets, 

la fraude et l’escroquerie, et la 
pratique de la sorcellerie et la 
magie noire.
Par ailleurs, la perquisition du 
domicile de l’un des suspects 
a permis de découvrir 8 913 
boîtes de médicaments pour 
maladies chroniques destinées à 
la contrebande.
Importante saisie de médicaments
Mais ce n’est pas tout. En plus 
des 8 913 boîtes de médicaments, 
l’opération a aussi permis de 
mettre la main sur :
•	 Du papier aux 
dimensions et mesures des billets 
de 2000 dinars algériens ;
•	 Des substances, des 
talismans et des figures utilisées 
dans la pratique de la sorcellerie 
et de la magie noire ;
•	 Une somme d’argent en 
monnaie nationale de plus de 41 

millions de centimes, provenant 
des revenus des activités 
criminelles ;
•	 12 billets de banque 
en monnaie nationale de 2 000 
dinars et deux autres billets 
de 100 euros recouverts de 
substances inconnues, destinés à 
la fraude.
Par ailleurs, le communiqué 
affirme que les membres de ce 
groupe criminel ont été présentés, 
dans le cadre de la suite de 
l’enquête, devant le procureur de 
la République près du tribunal de 
Dar El Beidha.
Le démantèlement de ce réseau 
criminel survient dans un 
contexte marqué par de récentes 
arrestations de personnes 
impliquées dans la pratique de la 
sorcellerie dans diverses wilayas 
du pays.
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L’organisation de défense du consommateur “Himayatec” 
alerte sur des pastèques cancérigènes :

                                Voici comment les repérer	

La Douane algérienne lève les taxes sur les smartphones importés :
Détails et conditions

Foire des produits algériens à Nouakchott :
Les entreprises algériennes misent sur le marché mauritanien 

pour élargir leurs partenariats africains

L’été approche, les étals se 
colorent, et les pastèques 
rouges font leur grand 

retour dans les foyers algériens. 
Mais derrière leur chair juteuse et 
leur apparence alléchante pourrait 
bien se cacher un risque invisible.
L’organisation de défense du 
consommateur “Himayatec” alerte 
sur une pratique préoccupante. 
La commercialisation de fruits 
dopés aux produits chimiques, 
potentiellement dangereux pour la 
santé.
Dans une publication de 
sensibilisation diffusée récemment, 
l’organisation algérienne invite les 
citoyens à la plus grande vigilance 
lorsqu’ils achètent de la pastèque.
Ce fruit emblématique de la saison 
estivale, prisé pour sa fraîcheur et 
son goût sucré, est parfois cultivé 

de manière artificielle, accélérant 
sa maturation à coups de substances 
chimiques et d’engrais, certains 
soupçonnés d’être cancérigènes.
Un mot d’ordre, prudence. Car la 
pastèque, aussi appétissante soit-elle 
à l’œil, peut-être, selon Himayatec, 
tout simplement « empoisonnée ».

Des fruits sans pépins… 
mais pas sans danger !

L’organisation tire un signal d’alarme 
sur une pratique inquiétante menée 
par certains producteurs qu’elle 
qualifie de « pseudo-agriculteurs », 
qui sont prêts à tout pour engranger 
des bénéfices rapides, quitte à mettre 
en péril la santé des consommateurs.
Selon Himayatec, un indicateur 
de ces manipulations suspectes est 
l’absence de pépins noirs à l’intérieur 
du fruit.
« La disparition des graines noires 

est souvent un signe que le fruit a 
été soumis à des méthodes agricoles 
anormales, destinées à accélérer sa 
maturité », avertit l’organisation 
dans son message de prévention. Ces 
fruits dits “précoces” sont souvent 
cultivés avec des doses élevées 
d’engrais chimiques, parfois à la 
limite de la légalité.
Cette méthode, bien que rentable 
pour ceux qui la pratiquent, comporte 
plusieurs risques :
•Une accumulation de résidus 
chimiques dans le fruit.
•Une altération du goût et de la 
qualité nutritive.

•Des effets potentiels à long terme 
sur la santé des consommateurs, 
notamment des risques cancérigènes.

Pastèques dopées de substances 
chimiques : 

Himayatec tire la sonnette 
d’alarme

Himayatec ne se contente pas de 
dresser le constat, elle en appelle 
également à la responsabilité 
des consommateurs. Il est donc 
recommandé d’être attentifs à 
certains signes qui peuvent trahir une 
pastèque douteuse :
•L’absence ou la rareté des graines 
noires.
•Une couleur de chair anormalement 
vive ou uniforme.
•Une texture trop molle ou 
spongieuse.
•Une odeur inhabituelle.
L’organisation exhorte également 

les citoyens à privilégier l’achat de 
fruits de saison, produits selon des 
méthodes agricoles naturelles et 
locales, même si leur apparence peut 
sembler moins « parfaite » que celle 
des fruits issus de cultures dopées.
Derrière cette mise en garde, c’est 
toute une problématique de sécurité 
alimentaire qui est posée. L’absence 
de contrôle strict sur certains circuits 
de distribution permet à ces produits 
non conformes d’atteindre les 
marchés de proximité, parfois sans 
traçabilité claire.
En somme, la pastèque, symbole 
de fraîcheur estivale, ne doit pas 
devenir le vecteur silencieux de 
substances toxiques. Alors que l’été 
s’annonce chaud et que les habitudes 
de consommation s’accélèrent, les 
Algériens sont invités à redoubler de 
prudence.

Les entreprises algériennes 
participant à la 7e édition 
de la Foire des produits 

algériens à Nouakchott misent sur 
le renforcement de leur présence 
sur le marché mauritanien, en tant 
que porte stratégique vers les pays 
d’Afrique de l’Ouest, au regard de 
l’intérêt croissant des opérateurs 
économiques mauritaniens pour 
l’établissement de partenariats 
commerciaux avec leurs homologues 
algériens dans différents domaines.
Dans une déclaration à l’APS, les 
représentants de plusieurs entreprises 
algériennes se sont accordés à 
dire que cette foire ne constituait 
pas uniquement une opportunité 
pour exposer leurs produits, 
mais représente également une 
plateforme idoine pour la conclusion 
d’accords et de partenariats avec des 
acteurs économiques mauritaniens, 
contribuant ainsi à renforcer la 
présence algérienne sur ce marché 

prometteur et à ouvrir la voie à une 
expansion vers d’autres marchés du 
continent.
Organisée du 22 au 28 mai, sous 
l’égide du ministère du Commerce 
extérieur et de la Promotion des 
exportations, la Foire réunit plus de 
200 entreprises algériennes activant 
dans des secteurs divers, tels que 
les industries agroalimentaires, 
les produits pharmaceutiques, 
les matériaux de construction, 
les services, l’électroménager, 
les vêtements pour enfants, les 
chaussures et le mobilier.
Dans ce cadre, le chef du département 
marketing de l’Entreprise nationale 
des Industries de l’Electroménager 
(ENIEM), M. Youcef Bounar, a 
déclaré que la participation à cette 
foire visait à sceller des partenariats 
pour la distribution des produits 
de l’entreprise sur le marché 
mauritanien, soulignant que des 
contacts sont déjà en cours avec 

plusieurs opérateurs locaux.
Pour M. Bounar, le marché 
mauritanien représente une 
opportunité réelle pour la 
commercialisation des produits de 
l’ENIEM, notamment en raison 
de l’intérêt manifesté par les 
Mauritaniens qui ont poursuivi 
leurs études en Algérie, et sont déjà 
au fait de la qualité des produits 
de l’entreprise, particulièrement 
en ce qui concerne leur adaptation 
aux conditions climatiques locales, 
comparativement à certains produits 
de marques étrangères concurrentes.
De son côté, la chargée de la 
communication et du marketing 
auprès de l’Organisme national de 
contrôle technique de la construction 
hydrique (CTH), Radia Gandour 
a précisé que la participation de 
l’organisme à cette foire avait 
pour objectif le renforcement de 
sa présence et la conclusion de 
nouveaux partenariats, après son 

entrée sur le marché mauritanien 
suite  sa première participation l’an 
dernier, dans le cadre d’un projet en 
sous-traitance.
A travers cette ouverture, ajoute 
Mme Gandour, le CTH ambitionne 
de s’étendre vers d’autres marchés 
africains, estimant que la Mauritanie 
constitue un hub stratégique vers 
l’ouest du continent.
De son côté, Youcef Arar, responsable 
du département commercial de 
la société “El-Hidhab Light”, 
spécialisée dans la production de 
lampes et de projecteurs d’éclairage 
public, a indiqué que la participation 
à la foire s’inscrivait dans le 
cadre d’une stratégie d’accès aux 
marchés extérieurs, faisant part 
de négociations avancées avec 
des partenaires mauritaniens, 
notamment au vu de l’intérêt 
grandissant pour les projecteurs 
fonctionnant à l’énergie solaire.
Par ailleurs, la société “AB Mode”, 

spécialisée dans la fabrication de 
sous-vêtements pour nourrissons, 
aspire, selon son gestionnaire 
Toufik Benaissa Bougheroussa, à 
renforcer sa présence sur le marché 
mauritanien, notamment au vu de 
l’engouement des clients pour les 
produits textiles algériens, et œuvre 
actuellement à la conclusion de 
contrats d’exportation réguliers vers 
ce pays.
Le groupe “Maxtor”, qui participe 
à la foire pour la deuxième fois, 
prévoit quant à lui d’ouvrir deux 
points de vente à Nouakchott dans 
les prochains mois, au regard de 
l’intérêt affiché pour ses produits 
électroménagers, a fait savoir le 
vice-président directeur général du 
groupe, Alaaeddine Chenouf, qui 
a souligné l’importance du marché 
mauritanien pour l’ouverture de 
nouvelles perspectives d’exportation 
vers le continent africain.

La Direction générale des 
douanes a ordonné de 
faciliter les procédures de 

dédouanement des colis expédiés 
via des services de livraison express, 
grâce à des démarches simplifiées et 
des conditions strictes.
Cette décision intervient à la suite 
des directives du président de la 
République, Abdelmadjid Tebboune, 
lors du dernier Conseil des 
ministres, où il a appelé à régulariser 
définitivement la situation des jeunes 
importateurs en micro-entreprises 
autonomes (commerce du « caba 
»), et à les protéger en les intégrant 
dans le circuit formel du commerce 
extérieur, avec les avantages prévus 
par la loi sur l’auto-entrepreneur.
La Direction générale des douanes 
a publié une nouvelle instruction, 
référencée 2723/25 en date du 17 
mai 2025, visant à encadrer les 

modalités de dédouanement pour les 
importations et exportations de colis 
envoyés par services de livraison 
rapide (« fret express »), selon des 
procédures allégées mais précises.
Selon cette instruction, ces mesures 
concernent les envois occasionnels 
adressés à des particuliers, qu’ils 
contiennent des marchandises 
neuves ou d’occasion, à condition 
qu’ils n’aient pas de caractère 
commercial et ne dépassent pas la 
valeur maximale imposable.
Une exonération totale des droits et 
taxes est accordée pour les envois 
non commerciaux ne dépassant pas 
50 000 dinars. Pour les colis dont la 
valeur est comprise entre 50 000 et 
100 000 dinars, une taxe forfaitaire 
de 25 % est appliquée s’ils sont 
destinés à un usage professionnel, et 
de 30 % pour les particuliers.

Réduction des taxes sur les colis 

express en Algérie
Par ailleurs, les start-up sont 
exemptées de droits de douane à 
condition de présenter un certificat 
de labellisation « Start-up ».
De même, les particuliers importants 
des téléphones ou du matériel 
informatique pour usage personnel 
bénéficient d’une exonération, une 
mesure ciblée pour faciliter l’accès à 
ces équipements.
Toutefois, ces dispositions ne 
s’appliquent pas aux marchandises 
commerciales, prohibées ou 
dépassant les seuils autorisés, ni aux 
titres financiers, moyens de paiement 
ou valeurs négociables.
Pour assurer la bonne application de 
ces mesures, la Douane insiste sur le 
respect de procédures strictes :
•Envoi d’une déclaration 
électronique avant l’arrivée du colis,
•Contrôle via scanner et code-barres,

•Déclaration simplifiée via un 
formulaire spécifique.
Pour les exportations, un plafond 
de 100 000 dinars est fixé pour les 
professionnels, avec obligation 
d’utiliser le même formulaire 
simplifié afin d’assurer un meilleur 
suivi des opérations.
La lutte contre la fraude est 
également au cœur du texte : les 
douanes alertent sur les tentatives 
de contournement, comme la sous-
évaluation des marchandises ou leur 

division en plusieurs envois pour 
éviter les taxes.
Elles appellent aussi à signaler 
les adresses ou noms suspects 
ou récurrents pour renforcer la 
transparence.
Enfin, l’instruction rappelle que 
les opérateurs de livraison express 
doivent obtenir un agrément officiel 
pour exercer leur activité et fournir 
les documents nécessaires (factures, 
etc.), sous peine de sanctions légales.
Ces nouvelles mesures s’appuient 
sur des textes juridiques en vigueur, 
notamment la Convention de Kyoto 
révisée sur la simplification des 
procédures douanières, la loi 79-07 
du 21 juillet 1979 relative au code 
des douanes, et la loi 18-05 du 10 mai 
2018 sur le commerce électronique. 
Une mise à jour réglementaire qui 
s’adapte aux évolutions du secteur 
du fret express et du e-commerce.
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Annaba célèbre le rôle du 
scoutisme dans l’édification 

nationale

ANNABA / OPGI
Suivi renforcé des projets

 de logements publics…Le DG 
de l'OPGI multiplie les visites 

de terrain

ANNABA / CHETAIBI
Le chef de daïra préside une 
réunion de travail  axée sur  
le statut locatif des biens 

communaux

ANNABA / RÉSEAU ROUTIER
Mise en service de la double 

voie RN21, un projet structurant 
pour la région

La wilaya d’Annaba a vibré au 
rythme de la célébration de la 
Journée nationale de la Scoutisme 

musulman algérien, placée cette année 
sous le mot d’ordre évocateur : « Kachaf... 
Haya ! ». Représentant le wali le secrétaire 
général de la wilaya, accompagné des 
autorités civiles, militaires et sécuritaires, 
a conduit les festivités, 
Au cœur de cette commémoration, le 
Centre de camping et d’animation de 
la jeunesse d’Aïn Achir a accueilli une 
rencontre riche en symboles. Sous le 
thème « Le scoutisme : développement 
de la patrie et préservation de la mémoire 
», les jeunes affiliés au mouvement ont 
exposé la portée éducative et citoyenne 
du scoutisme en Algérie. À travers des 
échanges empreints de fierté et de sens, 
ils ont rappelé combien leur engagement 
quotidien s’inscrit dans une tradition 
patriotique qui façonne les générations 
futures et accompagne les aspirations 
d’un pays tourné vers la victoire et le 
progrès.
L’ambiance chaleureuse et dynamique 
ayant marqué cette journée a donné 
lieu à des moments d’émotion partagée, 
notamment lors des hommages rendus à 
des figures emblématiques telles que le 

moudjahid Mohamed Larbi Mourad et à 
d’anciens cadres du mouvement scout. La 
reconnaissance de leurs efforts a souligné 
le rôle historique du scoutisme comme 
vecteur de valeurs et de transmission.
En clôture de cette journée symbolique, 
la signature d’une convention entre 
le Scoutisme musulman algérien et 
l’Agence nationale de gestion du 
microcrédit a marqué une nouvelle étape 
vers l’autonomisation économique de la 
jeunesse. Ce partenariat ouvre la voie à 
des projets concrets ancrés dans l’esprit 
d’initiative et de solidarité.
À travers cette célébration, Annaba a 
réaffirmé son attachement profond à une 
jeunesse consciente de ses responsabilités 
et fière de ses racines, honorant, une fois 
de plus, la mémoire de ses martyrs et la 
promesse d’un avenir en marche.

Le directeur général de l’office 
de promotion et de gestion 
immobilière (OPGI) a effectué 

plusieurs visites de terrain ces derniers 
jours afin de s’enquérir de l’état 
d’avancement de plusieurs projets de 
logements publics locatifs répartis à 
travers différentes communes de la 
wilaya. La première halte a eu lieu 
au niveau du projet ‘’160 logements 
publics locatifs’’ situé à El Gantra, dans 
la commune de Sidi Amar. Cette visite 
avait pour objectif principal d’évaluer 
l’avancement des travaux de viabilisation 
externe ainsi que les raccordements aux 
différents réseaux. Le directeur général a 
également tenu à s’assurer de la levée de 
l’ensemble des réserves formulées lors des 
précédentes inspections. Dans le même 
sillage, les services techniques de l’OPGI, 
accompagnés de l’entreprise chargée de 
la réalisation et du bureau d’études, ont 
procédé à une visite du chantier ‘’140 
logements publics locatifs’’ à Tréat. Cette 
sortie avait pour but de constater l’état 
d’avancement des travaux et de rappeler 
à l’entreprise la nécessité d’accélérer 
le rythme des travaux. La tournée s’est 

poursuivie par une visite du projet ‘’20 
logements publics locatifs’’ à Zaouia, 
dans la commune de Chetaïbi. Là encore, 
l’OPGI a réaffirmé sa volonté de suivre de 
près les travaux et d’inciter les entreprises 
à plus de célérité dans l’achèvement des 
projets. Enfin, le projet ‘’ 72 logements 
(faisant partie d’un programme global de 
370 unités) à Boucedra, dans la commune 
d’El Bouni, a également été inspecté. Les 
discussions ont porté sur l’état des travaux 
de viabilisation et les raccordements aux 
divers réseaux. À noter que le directeur 
général de l’OPGI était accompagné, 
durant ces différentes sorties, par le chef 
du département de contrôle des projets, le 
chef de projet, les entreprises réalisatrices 
ainsi que les bureaux d’études.

Dans le cadre des efforts engagés 
pour la valorisation du patrimoine 
communal et la création de 

richesses locales, une importante réunion 
de coordination s’est tenue récemment 
au siège de la daïra de Chetaïbi. Présidée 
par le chef de daïra de Chetaïbi, Walid 
Zernadji, la rencontre a réuni plusieurs 
responsables, dont Ahmed Boutarfa, 
Président par intérim de l’APC, le 
Secrétaire Général de la daïra, le Secrétaire 
Général de l’APC,  ainsi que de nombreux 
cadres techniques et administratifs des 
services communaux. L’ordre du jour 
de cette réunion stratégique a porté 
principalement sur l’examen approfondi 
et la discussion du statut locatif des biens 
communaux générateurs de revenus, 

dans la perspective  d’optimiser leur 
gestion, de garantir leur mise en valeur 
et d’assurer une exploitation conforme 
à l’intérêt public. Les participants ont 
passé en revue les différentes propriétés 
appartenant à la commune. Le chef de 
daïra  a insisté, dans son intervention, sur 
l’importance de rationaliser l’utilisation 
du patrimoine communal pour en faire 
un levier de développement local et de 
dynamisation de l’économie de la région, 
dans le strict respect de la réglementation 
en vigueur et en toute transparence. Cette 
réunion marque une nouvelle étape dans 
la stratégie de redressement économique 
local, en plaçant la bonne gouvernance 
des ressources communales au cœur de 
l’action des pouvoirs publics.

Dans le cadre de sa visite de 
travail dans la wilaya d’Annaba, 
le ministre des travaux publics 

et des infrastructures de base, Lakhdar 
Rekhroukh, a procédé à la mise en service 
officielle de la double voie du tronçon de 
la Route nationale RN21, reliant la ville 
d’Annaba à l’autoroute Est-Ouest, au 
niveau de l’échangeur de Aïn El Barda.
Ce projet, inscrit dans la loi de finances 
2024 et réalisé dans des délais réduits, 
représente une avancée majeure pour la 
région. Il vise à désengorger l’un des axes 
les plus fréquentés de la wilaya, en raison 
de la concentration d’unités industrielles, 

de carrières et de l’extension urbaine 
rapide que connaît cette zone stratégique.
Le ministre a souligné l’importance de 
cette infrastructure dans l’amélioration 
de la fluidité du trafic, la sécurité routière 
et l’accompagnement du développement 
économique local. Cette mise en service 
illustre également l’engagement de l’État 
à moderniser le réseau routier national et à 
renforcer les liaisons interrégionales.
Cette étape s’inscrit dans un programme 
global de réhabilitation et de 
développement des infrastructures de 
base, destiné à soutenir les dynamiques 
économiques et urbaines dans l’Est 
algérien.

SihemFerdjallah
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ANNABA / 11ÈME  SÛRETÉ URBAINE
Saisie de 558 bouteilles d’alcool 

stockées illégalement

ANNABA / CONTRÔLE QUALITÉ
Saisie d’une quantité importante 
de viande blanche impropre à la 

consommation à Oued Aneb

ANNABA / 5ÈME SÛRETÉ 
URBAINE

 Démantèlement d’un réseau 
de trafiquants de drogues

Quatre (4) individus arrêtés

ANNABA / SÛRETÉ DE WILAYA
Vaste opération de police pour 
la protection des citoyens et de 

leurs biens

Les éléments de la 11ème sûreté 
urbaine ont récemment mené une 
opération fructueuse qui s’est 

soldée par la saisie de 558 bouteilles 
de boissons alcoolisées de différentes 
marques, stockées en infraction à la 
législation en vigueur. L’opération a 
permis l’interpellation d’un homme âgé 
de 37 ans, déjà connu des services de 
sécurité pour des antécédents judiciaires. 
Ce dernier détenait la marchandise sans 
aucune autorisation légale, dans le but 

présumé de l’écouler illicitement sur le 
marché. La saisie a été rendue possible 
grâce à des informations précises ayant 
permis de localiser le lieu de stockage. 
Une fois les investigations achevées, les 
policiers ont procédé à la confiscation 
de la marchandise et à l’arrestation du 
suspect. À l’issue des procédures légales, 
le mis en cause a été présenté par devant 
le procureur de la république près le 
tribunal d’Annaba, pour répondre de 
l’accusation de détention et de stockage 
de boissons alcoolisées sans licence en 
vue de la vente.

Dans le cadre de la 
préservation de la 
santé et de la sécurité 

des citoyens, les agents de la 
structure de la préservation de 
la santé et hygiène publique  
de l’APC d’Oued El Aneb 
ont effectué, hier, une sortie 
d’inspection au niveau de 
plusieurs boucheries. En effet, 
l’objectif était de contrôler le 
respect des normes d’hygiène et 
de sécurité sanitaire au sein des 
établissements de restauration 
et des abattoirs, ainsi que de 
la conformité et la sécurité des 
produits alimentaires proposés 
à la consommation. Cette 
opération a permis de mettre en 
lumière l’importance d’assurer 
la propreté et l’hygiène dans les 
établissements alimentaires, 
en particulier la manipulation 
des produits consommables. 
Les agents ont procédé à 
des inspections rigoureuses, 
mettant l’accent sur l’état des 
lieux des locaux, le respect des 

normes sanitaires et la qualité 
des produits offerts. Plus 
d’une dizaine de kilogrammes 
de viande blanche impropre 
à la consommation a été 
saisie au niveau de plusieurs 
boucheries. Les prélèvements 
d’échantillons effectués en vue 
de leur analyse, se sont avéré 
être de mauvaise qualité.  Cette 
quantité importante de viande  
était prête à être écoulée sur le 

marché sans le moindre souci 
de la part du commerçant 
quand aux risques majeurs qui 
peuvent se répercuter sur la 
santé des consommateurs. La 
quantité saisie a été détruite 
conformément à la loi en 
vigueur. La brigade a pris des 
mesures judiciaires adéquates 
en collaboration avec les 
services de sécurité afin de 
sanctionner les contrevenants.

Dans le cadre de la lutte 
continue contre toutes 
les formes de criminalité, 

les forces de police de la 5ème 
sûreté urbaine  ont intensifié leurs 
opérations de terrain, aboutissant 
la semaine dernière à l’arrestation 
de quatre individus impliqués dans 
un réseau de trafic de drogues. 
Âgés entre  25 et 42 ans et connus 
des services de sécurité pour des 
antécédents judiciaires similaires, 
les suspects sont accusés de 
possession illégale de drogues et de 
substances psychotropes à des fins 
de vente. L’affaire a été traitée suite 
à l’exploitation d’informations 
fiables recueillies par les éléments 
de la police judiciaire, faisant état 
d’un groupe criminel actif dans 
la vente  de substances toxiques 
ciblant principalement les jeunes 
de la région. Un plan d’intervention 
minutieux a été élaboré sous 
la supervision du procureur de 
la république, ce qui a permis 

l’arrestation des quatre suspects pris 
en flagrant délit. Lors de l’opération, 
les policiers ont saisi d’importantes 
quantités de psychotropes, de 
drogues dérivées du cannabis, ainsi 
que des armes blanches de diverses 
tailles. Les forces de l’ordre ont 
également mis la main sur une 
bouteille de liquide psychotrope, 
une bombe lacrymogène, ainsi 
qu’une somme d’argent dépassant 
26 millions de centimes résultant 
du commerce illicite de stupéfiants. 
Les mis en cause ont été déférés 
devant le procureur de la république 
près le tribunal d’Annaba qui 
répondront aux  chefs d’accusation 
de détention illégale de stupéfiants 
et de substances psychotropes en 
vue de leur commercialisation, 
ainsi que détention illégale d’armes 
blanches. Les services de sécurité 
réaffirment leur détermination à 
poursuivre sans relâche leurs efforts 
pour assainir les quartiers sensibles 
et protéger la jeunesse de tout fléau 
social menaçant leur santé et leur 
avenir.

Les services de la sûreté de 
wilaya d’Annaba ont mené une 
importante opération de sécurité 

dans plusieurs zones de la ville, visant 
à lutter contre la criminalité urbaine et 
à renforcer la protection des personnes 
et des biens. Déployée entre 16 et 21 
heures, l’intervention a mobilisé les 
unités opérationnelles sur des secteurs 
névralgiques tels que le centre-ville, la 
façade maritime, les cités populaires, la 
zone Plaine Ouest ainsi que les places 
publiques. L’opération a permis le 
contrôle d’un total de 109 personnes, la 
vérification de 72 véhicules et de 67 deux-
roues. Elle s’est soldée par l’arrestation de 
14 individus suspectés d’être impliqués 
dans des affaires de détention de drogues 
et de substances psychotropes. En 
parallèle, 10 personnes faisant l’objet 
de mandats d’amener par les autorités 

judiciaires ont été interpellées. Les 
forces de l’ordre ont également procédé 
à l’arrestation de 02 individus impliqués 
dans un vol à l’intérieur d’un véhicule, 
ainsi que l’arrestation d’un voleur pris 
en flagrant délit dans un commerce. 
Quatre personnes ont été arrêtées pour 
port illégal d’armes blanches, tandis 
qu’un autre individu a été appréhendé 
pour le vol d’une moto, laquelle a pu être 
récupérée. Par ailleurs, un suspect a été 
arrêté dans une affaire de possession et de 
stockage de marchandises non autorisées, 
avec la saisie d’une quantité considérable 
de tabac à priser contrefait. Cette vaste 
opération a également donné lieu à la 
constatation de 41 infractions au code de 
la route, témoignant d’un volet préventif 
et dissuasif sur le plan de la sécurité 
routière.
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L
a Direction de la 

protection civile de 

la wilaya d’Annaba 

a enregistré un total de 728 

interventions au cours de la 

semaine écoulée, couvrant 

l’ensemble du territoire de 

la wilaya. Ce chiffre reflète 

la diversité et l’intensité des 

missions assurées par les unités 

de secours dans différents 

domaines :

Les services ont effectué 

394 opérations de secours 

et d’évacuation, permettant 

la prise en charge de 396 

personnes (malades et blessés), 

transportées vers les différentes 

structures hospitalières de la 

région. En outre, 34 accidents 

de la route ont été recensés sur 

les divers axes routiers de la 

wilaya. Ces incidents ont causé 

44 blessés, pris en charge sur les 

lieux par les secouristes avant 

d’être transférés à l’hôpital. 

Malheureusement, un décès 

(homme) a été enregistré sur les 

lieux d’un accident, le corps de 

la victime a été acheminé vers la 

morgue de l’hôpital universitaire 

‘’Ibn Rochd’’.

Les unités d’intervention 

sont parvenues à maîtriser 38 

incendies, principalement des 

feux d’origine électrique et 

des incendies de broussailles 

sèches. Grâce à leur réactivité, 

ces sinistres ont été rapidement 

circonscrits, évitant toute 

propagation.

Enfin, les équipes ont mené 

138 interventions diverses, 

portant essentiellement sur 

des opérations de sauvetage 

et de mise en sécurité de 

personnes en danger. Trois 

blessés ont été recensés lors de 

ces interventions, tous pris en 

charge par les secouristes.

ANNABA / PROTECTION CIVILE :
Bilan hebdomadaire : 728 interventions dont 394 opérations 

de secours, et d’évacuation personnes
Sihem.Ferdjallah

E
n prévision de la saison 

chaude, les conservations 

des forêts des wilayas 

d’Annaba et de Skikda ont mené 

une sortie de terrain conjointe, 

marquant le lancement effectif 

de la campagne de prévention 

et de lutte contre les incendies 

de forêts. Cette mission a réuni 

plusieurs responsables des 

deux régions, notamment des 

spécialistes de la protection 

de la faune et de la flore, ainsi 

que les chefs des subdivisions 

forestières de Chetaïbi, Azzaba 

et El Ozla. Le but était de 

renforcer la coordination entre 

les deux wilayas, en vue d’une 

meilleure efficacité sur le terrain. 

Les équipes ont sillonné les 

zones frontalières pour évaluer 

l’état des aménagements 

forestiers, tels que les pistes 

d’accès, les tours de guet et les 

points d’eau destinés à la lutte 

contre les incendies. Ce travail 

de repérage a également permis 

de localiser plusieurs secteurs 

jugés sensibles, susceptibles 

d’être touchés par les feux durant 

l’été. En effet,  cette action 

s’inscrit dans une dynamique 

de prévention active, basée sur 

l’observation directe du terrain 

et le partage d’informations 

entre services techniques. Elle 

vise à anticiper les risques et à 

garantir une réponse rapide en 

cas d’alerte.

Face aux menaces récurrentes des 

incendies, les autorités forestières 

misent sur une vigilance accrue, 

une mobilisation conjointe et 

un engagement ferme pour 

protéger les écosystèmes et les 

populations riveraines.

ANNABA / PRÉVENTION DES FEUX DE FORÊT :
Etroite collaboration entre les conservations 

de forêts d’Annaba et Skikda
S.Y

E
n marge des travaux de 

l’assemblée générale 

de la ligue wilayale du 

sport scolaire, tenue au lycée 

‘’Djouameâ Mohamed’’ au 

pôle universitaire d’El Bouni, 

le directeur de l’éducation de la 

wilaya d’Annaba a effectué une 

visite au sein de l’amphithéâtre de 

l’établissement, où se déroulaient 

les travaux d’une journée de 

formation destinée aux chefs 

d’établissements du secondaire.

Cette rencontre, placée sous 

la supervision de l’inspecteur 

national de l’administration des 

lycées et des établissements 

techniques, a réuni les proviseurs, 

surveillants généraux et 

secrétaires de direction autour 

d’un objectif commun : assurer 

une préparation optimale des 

examens officiels à venir, tant sur 

le plan technique, pédagogique 

que pratique.

Le directeur de l’éducation a 

salué le sérieux et l’engagement 

des participants, soulignant 

l’importance de telles initiatives 

pour garantir le bon déroulement 

des échéances scolaires et 

renforcer la qualité de la gestion 

administrative et éducative au 

sein des établissements.

Cette démarche s’inscrit 

dans une dynamique globale 

d’accompagnement et de 

perfectionnement des cadres 

éducatifs, dans la perspective 

d’une rentrée scolaire stable et 

d’un climat d’examen serein et 

maîtrisé.

ANNABA :
Suivi pédagogique et préparation des examens officiels au 

cœur des priorités de la direction de l’éducation
Sihem.Ferdjallah

U
n incendie ravageur 

s’est produit, avant-

hier, vers les coups de 

midi, dans une entreprise au 

niveau de la zone industrielle 

‘’Azizi Ahmed’’ d’Ain El 

Berda.  En effet,  l’incendie a  

engendré une perte matérielle   

conséquente, mais sans aucune 

perte humaine. Selon le chargé 

de  communication de la 

direction de protection civile de 

la wilaya, les faits de ce sinistre 

remontent  à  avant-hier  où 

l’unité de la protection civile 

s’est déployée au niveau ladite 

localité  afin d’éteindre un feu 

qui a failli ravager  tout le dépôt 

de l’entreprise. Grace à leur 

professionnalisme, les éléments 

de la protection civile ont réussi 

à maitriser les flammes de  

l’incendie. Plusieurs  camions-

citernes ainsi qu’une dizaine de 

pompiers ont été mobilisés lors 

de l’intervention, Une enquête 

minutieuse a été diligentée 

par les services de sécurité 

compétents afin de déterminer 

les causes exactes de ce sinistre.

ANNABA / AIN EL BERDA :
Un incendie ravage une entreprise à la zone industrielle

Imen.B

ANNABA / PROTECTION CIVILE :
Exercice de simulation d’incendie de forêt à Oued El Aneb 

pour tester le plan communal de secours

D
ans le cadre du 

renforcement des 

capacités d’intervention 

en situation d’urgence, un exercice 

de simulation a été organisé, hier 

matin, dans la commune d’Oued 

El Aneb, visant l’activation du 

plan communal d’organisation 

des secours (PCOS). Cette 

manœuvre a permis d’évaluer 

le niveau de préparation des 

différents dispositifs de réponse 

et de consolider la coordination 

entre les responsables des cellules 

concernées.

Le scénario de l’exercice a 

simulé un incendie de forêt de 

grande ampleur, ayant touché les 

zones de Lahdeb et de la forêt de 

Boudissa, avec la présence de 

plusieurs victimes souffrant de 

brûlures de degrés variés et de 

détresse respiratoire.

Encadrée par les unités de la 

Protection civile de la wilaya 

d’Annaba, cette opération a 

mobilisé d’importants moyens 

humains et matériels, dans un 

souci d’amélioration continue 

des réflexes opérationnels et de la 

coopération interservices.

Les autorités locales ont salué la 

réussite de l’exercice, soulignant 

l’importance de telles simulations 

pour faire face efficacement aux 

risques naturels, notamment 

les incendies de forêts, qui 

connaissent une recrudescence 

durant la saison estivale.

Sihem.Ferdjallah



François Bayrou annonce un plan pluriannuel 
de redressement des finances publiques en juillet

En Roumanie, l’ancien candidat d’extrême droite Calin 
Georgescu annonce son retrait de la vie politique

Le premier ministre prévoit un 
retour à l’équilibre budgétaire 
sur trois ou quatre ans, 

impliquant un effort partagé par 
l’ensemble des Français, selon le 
monde fr.
Plus de cinq mois après sa 
nomination à Matignon, François 
Bayrou a répondu aux questions de 
la journaliste Apolline de Malherbe, 
mardi 27 mai sur RMC et BFM-TV, 
sur fond notamment de tensions sur 
la question des agriculteurs et des 
taxis.
Un effort demandé à tous les 
Français
Alors que son gouvernement 
cherche 40 milliards d’euros de 
coupes budgétaires pour le prochain 
budget, le premier ministre a estimé 
que « depuis des décennies on a 
laissé, tous courants politiques 
confondus, s’accumuler les déficits, 
une montagne de dette ».
Il ajoute qu’au « début du mois de 
juillet, [il proposera] aux Français 
un plan de retour à l’équilibre des 
finances publiques sur trois ou quatre 
années », alors que « d’habitude, les 
budgets se font au mois de septembre, 

d’octobre ». « Nous avons décidé de 
prendre de l’avance pour que tout le 
pays réfléchisse à la situation dans 
laquelle on se trouve », annonce 
François Bayrou, qui souligne : « 
Il serait irresponsable, scandaleux 
et une traîtrise du pays, que l’on en 
reste à la situation actuelle. »
Le premier ministre annonce qu’il 
va demander « un effort à tous les 
Français le plus juste possible, mais 
un effort suffisant pour que la France 
sorte de cette situation dans laquelle 

on est montrés du doigt et qu’on a 
laissée grandir au travers du temps ». 
Il ajoute que pour ce prochain budget 
il ne « ciblera pas une catégorie de 
Français ».
Face à la situation critique des 
comptes publics, François Bayrou 
assure que « nous ne pouvons pas 
échapper » au « rééquilibrage des 
dépenses publiques et des dépenses 
sociales ». Et d’ajouter : « Mon but, 
c’est que chacun des Français qui 
nous écoute (…) se dise “On ne peut 

pas faire autrement”. »
Lors de cet entretien, le chef du 
gouvernement a dit vouloir persuader 
les Français que le redressement des 
finances publiques est d’« intérêt 
national pour leurs enfants ». « Parce 
que le plus dégueulasse dans cette 
affaire, c’est qu’on laisse s’accumuler 
les déficits, on laisse s’accumuler 
la dette, et qui va payer la dette ? » 
Il ajoute : « Ce sont d’abord ceux 
qui sont au travail qui vont devoir 
assumer une charge accrue sur leurs 
revenus, et c’est ensuite ceux qui, au 
fur et à mesure des générations, vont 
prendre leur place dans dix ans, vingt 
ans, trente ans. »
Transport des malades en taxi : la 
réforme s’appliquera
La réforme de la rémunération du 
transport de malades, à l’origine 
d’une mobilisation des taxis, 
s’appliquera bien au début d’octobre, 
générant même plus « d’économies 
que prévu » grâce à la concertation 
qui va s’ouvrir, assure François 
Bayrou.
« Le 1er ou le 2 octobre le plan sera 
en place (…). Je pense qu’on peut 
faire plus d’économies que ce qui 

avait été prévu. Mais on va définir 
ces économies avec eux [les taxis] », 
déclare-t-il.
Les partenaires sociaux et la 
question de la TVA sociale
Le premier ministre estime que la « 
France est un pays où la production 
nationale (…) est une des plus 
faibles. Si vous prenez tous nos 
voisins, nos voisins des Pays-Bas, 
nos voisins allemands, nos voisins 
italiens, même, tout le monde 
a une production par personne 
qui progresse ». Il ajoute : « Les 
entreprises doivent être mises à l’abri 
pour le long terme, pour que chacun 
puisse se dire “je me projette dans 
l’avenir”. »
François Bayrou estime que 
la France a un problème de 
financement de son modèle social. 
« Ce problème repose trop sur le 
travail, et nous allons apporter des 
réponses à cette question, y compris 
avec la participation des partenaires 
sociaux » : dit-il, avant d’évoquer la 
TVA sociale : « L’idée de faire payer 
davantage sur la consommation que 
sur le travail. »

Cet antivax mystique, aux 
accents trumpiens, avait 
créé la surprise en arrivant 

en tête du premier tour de l’élection 
présidentielle, par la suite annulée 
par la Cour constitutionnelle en 
raison de soupçons d’ingérences 
russes, selon le monde fr.
Calin Georgescu, le candidat 
d’extrême droite qui a bouleversé 
la scène politique roumaine, 
a annoncé son retrait de la vie 
politique, lundi 26 mai, après 
l’échec à la présidentielle de celui 
qui avait pris son relais.
« Je décide de rester dans une 
position neutre, sans affiliation 
politique », a-t-il dit dans un 
message vidéo publié sur YouTube, 
ajoutant qu’il ne s’agissait « pas 
d’un renoncement ». « Je serai 
un observateur passif de la vie 

publique et sociale », a assuré M. 
Georgescu.
Cette déclaration a lieu alors qu’il 
doit être interrogé, mardi, par les 
enquêteurs pour reprise de propos 
fascistes, a fait savoir une source 
judiciaire à l’Agence France-
Presse (AFP).
L’ancien haut fonctionnaire de 63 
ans avait créé la surprise en arrivant 
en tête du scrutin le 24 novembre, 
lequel a par la suite été annulé 
par la Cour constitutionnelle en 
raison d’une campagne massive 
sur TikTok entachée de soupçons 
d’ingérence russe.
Inculpation en février
Cet antivax mystique, aux accents 
trumpiens, critique de Bruxelles 
et admirateur par le passé de 
Vladimir Poutine, s’opposait à 
l’aide à l’Ukraine, voisine. Son 

exclusion du nouveau scrutin 
de mai avait provoqué des 
manifestations parfois violentes à 
Bucarest, la foule dénonçant « un 
coup d’Etat ».
Son remplaçant, George Simion, 
chef du parti nationaliste AUR 
(Alliance pour l’unité des 
Roumains), a été défait dans les 
urnes le 18 mai face au maire pro-
européen de la capitale, Nicusor 
Dan,officiellement investi lundi. 
En cas de victoire, M. Simion 
souhaitait nommer au poste de 
premier ministre Calin Georgescu, 
qui voit donc ses ambitions 
politiques s’envoler tout en faisant 
l’objet de poursuites judiciaires.
Calin Georgescu a été inculpé 
à la fin du mois de février pour 
de multiples chefs d’accusation, 
notamment pour fausses 

déclarations sur le financement 
de sa campagne et incitation à 
des actions anticonstitutionnelles. 
Selon lui des « inventions » par 
un « système corrompu à l’agonie 
», visant à « justifier le vol des 
élections ». Le sexagénaire est 

attendu à la mi-journée au parquet 
après avoir cité des propos 
de Corneliu Zelea Codreanu, 
dirigeant du mouvement fasciste 
de la Garde de fer pendant l’entre-
deux-guerres, en violation de la loi 
interdisant une telle propagande.

Au lendemain d’une 
première opération, la 
police judiciaire parisienne 

a interpellé, mardi 27 mai, 
plusieurs personnes soupçonnées 
d’avoir participé à une tentative 
d’enlèvement le 13 mai à Paris. La 
séquence avait été filmée par des 
riverains, selon le monde fr.
Une nouvelle vague 
d’interpellations a eu lieu, 
mardi 27 mai, dans un dossier 
d’enlèvements liés au secteur 
des cryptomonnaies. D’après nos 
informations, une demi-douzaine 

d’individus suspectés d’avoir 
participé à des degrés divers à la 
tentative d’enlèvement survenue le 
13 mai, dans le 11e arrondissement 
de Paris, ont été appréhendés par la 
police judiciaire de la Préfecture de 
police de Paris (PJPP). La plupart 
d’entre eux sont originaires de la 
région parisienne et sont suspectés 
d’avoir participé à la tentative 
d’enlèvement, d’une grande 
violence, filmée par des riverains 
dans une rue de Paris : une jeune 
femme, depuis présentée comme la 
fille d’un richissime entrepreneur 

du secteur des cryptomonnaies, y 
était violentée devant son garçonnet 
de 2 ans et son compagnon par des 
individus vêtus de noir, le visage 
masqué et disposant d’un fourgon 
portant le sigle de Chronopost à 
l’intérieur duquel ils cherchaient 
manifestement à la faire monter.
La résistance opposée par la jeune 
femme et son compagnon à leurs 
agresseurs et l’intervention d’un 
voisin armé d’un extincteur avaient 
mis en déroute les agresseurs, mais 
causé un vif émoi dans l’opinion 
une fois la séquence vidéo diffusée.
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L’Iran s’oppose toujours à une suspension de 
l’enrichissement d’uranium

Niger: 

deux jours après l’attaque d’Eknewane, l’état-major des forces 
armées nigériennes compte ses morts

L’Iran a écarté ce lundi 26 mai 
toute possibilité de suspendre 
son enrichissement 

d’uranium, afin de parvenir à un 
accord avec les États-Unis sur le 
nucléaire. Les dernières discussions 
avaient pourtant été qualifiées de « 
très, très bonnes » par le président 
américain Donald Trump , selon 
RFI.
Les pays occidentaux, États-Unis 
en tête, et Israël, ennemi juré de 
l’Iran et considéré par des experts 
comme la seule puissance nucléaire 
au Moyen-Orient, soupçonnent 
Téhéran de vouloir se doter de 
l’arme nucléaire.
L’Iran se défend d’avoir de telles 
ambitions militaires. L’émissaire 
américain pour le Moyen-Orient, 
Steve Witkoff, qui mène des 
discussions pour Washington depuis 
le 12 avril, avait estimé que les 
États-Unis « ne pouvaient autoriser 

ne serait-ce qu’1% de capacité 
d’enrichissement » à l’Iran.Téhéran, 
qui défend un droit au nucléaire 
civil notamment pour l’énergie, 
considère cette exigence comme 
une « ligne rouge » contraire aux 
dispositions du Traité de non-
prolifération (TNP) dont l’Iran est 
signataire. L’Iran et les États-Unis, 
qui ont tenu vendredi 23 mai à Rome 
un cinquième cycle de pourparlers 
sur le nucléaire iranien sous 
médiation omanaise, se sont quittés 
sans avancée notable, mais se disent 
prêts à de nouvelles discussions, 
qualifiées de « constructives 
». Mais Téhéran a écarté lundi 
toute possibilité de suspendre son 
enrichissement d’uranium, afin de 
parvenir à un accord.
 « Cette information est le fruit 
de l’imagination et est totalement 
fausse », a indiqué le porte-parole 
de la diplomatie iranienne Esmaïl 

Baghaï, interrogé lors d’un point 
presse sur cette éventualité. Selon 
l’Agence internationale de l’énergie 
atomique (AIEA), le pays enrichit 
actuellement l’uranium à 60%, 
bien au-delà de la limite de 3,67% 
autorisée par l’accord nucléaire 
de 2015 conclu avec les grandes 
puissances et dont les États-Unis se 
sont retirés en 2018.
L’Iran dit s’être affranchi de ses 
engagements en représailles au 
retrait américain. Les experts 
estiment qu’à partir de 20% 
l’uranium enrichi peut avoir des 
applications militaires potentielles. 
Pour fabriquer une bombe, 
l’enrichissement doit être poussé 
jusqu’à 90%.
Le président américain Donald 
Trump, qui appelle de vive voix 
les dirigeants iraniens à un accord, 
menace également de bombarder 
l’Iran en cas d’échec de la 

diplomatie. « Nous avons eu de 
très, très bonnes discussions avec 
l’Iran », a déclaré dimanche M. 
Trump dans le New Jersey avant de 
monter dans son avion pour rentrer 
à Washington. « Et je ne sais pas si 
je vais vous annoncer quelque chose 
de bon ou de mauvais au cours des 
deux prochains jours, mais j’ai le 

pressentiment que ce sera quelque 
chose de bon. Nous avons fait de 
réels progrès, des progrès sérieux », 
a-t-il ajouté.
Le porte-parole de la diplomatie 
iranienne a annoncé lundi la visite 
dans les prochains jours en Iran d’un 
responsable de l’AIEA, instance 
onusienne du nucléaire.

Deux jours après la perte 
de plusieurs dizaines 
d’hommes à Eknewane, 

l’état-major des forces armées 
nigériennes compte ses morts. Un 
nouveau bilan fait état de 58 morts, 
selon des sources sécuritaires. 
Les forces spéciales du BRS, le 
bataillon de renseignement et de 
surveillance, ont subi dimanche 
d’importantes pertes humaines 
et matérielles après une violente 
attaque de l’EIGS, l’État islamique 
au Grand Sahara , selon RFI.
Suite à l’attaque jihadiste contre 
une position des forces nigériennes 

à Eknewane, au nord-ouest de 
Tillia (région de Tahoua), la zone 
de défense numéro 4 a enterré lundi 
ses soldats décédés.
Après le salut aux morts, le chef 
d’état-major des forces armées s’est 
rendu à Tillia, plus au nord, pour 
soutenir le moral des troupes.Les 
ratissages engagés depuis 48 heures 
ont permis de retrouver d’autres 
corps sans vie. Ce qui porte, selon 
des sources sécuritaires, le nombre 
de soldats tués dimanche à 58.
Ces éléments du BRS sont un corps 
d’élite de l’armée formé par des 
forces spéciales allemandes à Tillia. 

La vallée d’Eknewane est depuis 10 
ans le fief des jihadistes de l’EIGS, 
qui contrôle cette zone de part et 
d’autre des frontières nigérienne 
et malienne. Ce sont eux qui sont 
responsables des enlèvements 
récents à Agadez, dans le nord 
du pays, des deux ressortissantes 
européennes Eva Gretzmacher et 
Claudia Abbt.
Ce n’est pas la première fois 
qu’Eknewane subit une attaque. En 
septembre 2024, la même position 
avait été prise pour cible : 38 
soldats avaient été tués au combat.

Selon la dernière 
évaluation géospatiale 
de l’Organisation 

des Nations unies pour 
l’alimentation et l’agriculture, 
en collaboration avec le centre 
satellitaire des Nations unies, 
seulement 4,6% des terres 
agricoles de Gaza sont encore 
cultivables, soit 688 hectares. 
80,8% de ces dernières sont 
endommagées, 77,8% sont 
inaccessibles, et ce, à cause 
des restrictions de l’armée ou 
des bombardements israéliens 
incessants. Se pose ainsi la 
question des moyens de survie 
dans la bande de Gaza ,selon 
RFI.
À Gaza, les terres agricoles 
représentaient environ la 
moitié de la surface totale 
de l’enclave côtière ravagée 

par les attaques israéliennes. 
Des exploitations familiales 
souvent dans les zones 
frontalières. Désormais, les 
terres cultivées, les serres, les 
puits... Tout est détruit.
La production locale s’est 
arrêtée. Et avec ça, l’espoir de 
nombreux habitants de trouver 
des fruits et des légumes frais, 
explique, Samer, un Gazaoui 
originaire de Jabalia, déplacé 
à Deir al-Balah : « Notre vie 
est menacée. Par exemple, si 
quelqu’un veut cultiver des 
légumes sur ses terres, près 
des frontières, il va les vendre 
ensuite à un prix extrêmement 
élevé, en raison de la rareté 
de l’approvisionnement 
alimentaire. C’est aussi pour ça 
que tous les prix ont augmenté 
dans la bande de Gaza. Et 

imaginez des bombardements 
en cascade, 48 missiles qui 
explosent en quatre secondes. 
Quand ils touchent le sol, ils 
font un cratère gigantesque 
et on les entend jusqu’à 20 
km. Tu espères juste qu’ils ne 
tombent pas sur toi. »
Au moment où l’aide 
humanitaire n’entre qu’au 
compte-goutte, c’est une 
catastrophe, alerte dans 
une vidéo sur les réseaux 
sociaux, Benjamin Davis, de 
l’Organisation des Nations 
unies pour l’alimentation et 
l’agriculture (FAO) : « La 
bande de Gaza est au bord de 
la famine. Et maintenant, le 
système agricole n’existe plus. 
Notre organisation a ainsi mené 
une simulation pour estimer 
les besoins en nourriture de la 

population, en tenant compte 
du blocus humanitaire. Et 
sans surprise, notre simulation 
montre un effondrement 
total de l’approvisionnement 
en denrées alimentaires. Ce 
qui nécessite une réaction 
immédiate. Se nourrir n’est pas 

un privilège : c’est un droit. »
Sans compter les répercussions 
économiques. Avant le 
7-Octobre, environ un quart de 
la population vivait au moins 
partiellement de la production 
agricole, d’élevage ou de la 
pêche.

«Le système agricole n’existe plus»: 

à Gaza, seulement 4,6% des terres sont cultivables
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Mercato :
Un géant espagnol abandonne la piste Aït Nouri

EN :
Vladimir Petkovic dévoilera sa nouvelle liste à cette date

Gary Lineker en pince pour Mahrez

Le sélectionneur national 
Vladimir Petkovic 
s’apprête à lever le voile 

sur la liste des joueurs convoqués 
pour le prochain stage des Verts, 
prévu au mois de juin. L’annonce 
officielle se fera ce jeudi 29 mai, 
à l’occasion d’une conférence de 
presse qui se tiendra à partir de 
11h00 au stade Nelson Mandela 
de Baraki.
Cette conférence, organisée 
par la Fédération algérienne 
de football (FAF), précèdera le 
stage de préparation de l’équipe 
nationale, qui sera marqué par 
deux rencontres amicales. La 
première opposition est prévue 
le 5 juin face au Rwanda, au 
stade Chahid Hamlaoui de 

Constantine (18h00), tandis que 
la seconde se jouera le 10 juin 
à Stockholm contre la Suède. 
Deux tests importants pour 
le sélectionneur, qui poursuit 
son travail d’évaluation avant 
les échéances officielles de la 
rentrée.

Petkovic prévoit 
des nouveautés

Cette annonce est 
particulièrement attendue par les 
supporters et les observateurs, 
notamment pour voir si Vladimir 
Petkovic continuera dans sa 
dynamique de renouvellement, 
amorcée lors de ses premières 
convocations, ou s’il fera 
appel à des cadres de retour de 
blessure ou en regain de forme. 

L’identité des nouveaux appelés, 
d’éventuelles surprises ou le 
retour d’anciens internationaux 
seront également scrutés de près.
Ces deux rencontres permettront 
à Vladimir Petkovic de peaufiner 
ses choix, d’observer certains 
éléments dans un contexte 
compétitif, et de mieux cerner 
les contours de l’équipe qui 
devra affronter les prochaines 
échéances, notamment la 
fameuse CAN 2025 en fin 
d’année. Jeudi matin, les regards 
seront donc tournés vers Baraki, 
où le sélectionneur devrait 
livrer des indications claires sur 
la suite de son projet avec les 
Fennecs.

Alors que Rayan Aït Nouri 
était dans le viseur de 
plusieurs grands clubs 

européens, le latéral gauche de 
l’équipe nationale algérienne 
ne rejoindra finalement pas 
l’Atlético Madrid. Le club 
espagnol, séduit par son profil, a 
décidé de se retirer de la course, 
estimant le prix demandé par 
Wolverhampton trop élevé.
Selon les informations 
concordantes des journalistes 
Fabrizio Romano et Marcos 
Durán, Aït Nouri figurait parmi 
les priorités de Diego Simeone 
pour renforcer le flanc gauche 
de sa défense. Mais la direction 
madrilène a jugé l’opération 
économiquement non viable. En 
effet, Wolverhampton réclame 
pas moins de 50 millions 

d’euros pour libérer son joueur, 
alors que sa valeur actuelle 
sur le marché est estimée à 
35 millions. Cette exigence a 
refroidi le club espagnol, qui 
s’est donc retiré, laissant le 
champ libre à Manchester City.
Le club de Pep Guardiola serait 
désormais en pole position pour 
s’attacher les services du joueur 
formé à Angers. City a déjà pris 
contact avec les dirigeants de 
Wolverhampton pour connaître 
les modalités d’un éventuel 
transfert. Aït Nouri, de son côté, 
a récemment changé d’agent, 
signe clair de sa volonté de 
franchir un cap cet été.
Auteur de sa meilleure saison 
à ce jour avec 41 matchs 
disputés, 5 buts marqués et 7 
passes décisives, Aït Nouri a 

montré toute l’étendue de son 
potentiel. Sa polyvalence — 
capable d’évoluer en tant que 
latéral, ailier ou milieu gauche 
— plaît particulièrement à 
Guardiola, qui cherche des 
profils capables de s’adapter à 
différents systèmes. Si aucune 
surprise ne survient, Rayan Aït 
Nouri pourrait donc suivre les 
pas d’un certain Riyad Mahrez 
(238 matchs, 78 buts), et enfiler 
le maillot de Manchester City 
dès la saison prochaine comme 
l’ont fait précédemment des 
internationaux algériens comme 
Ali Benarbia (78 matchs, 
11 buts), Djamel Abdoun (1 
match), Karim Kerkar (0 match) 
ou encore Djamel Belmadi (8 
matchs).

Pour avoir été footballeur et 
mythique présentateur de 
l’émission “Match Of The 

Day” à la BBC, Gary Lineker en 
connaît un rayon sur le football. 
Et il y a un footballeur algérien 
qui l’a marqué en particulier. 
Il s’agit de Riyad Mahrez qui a 
laissé une empreinte indélébile 
en Angleterre. Notamment 
avec Leicester City l’année du 
retentissant sacre de champion 
en 2016.
Lineker a un sens raffiné du 
football et une objectivité peu 
commune. D’ailleurs, elle lui a 
coûté sa fonction à la BBC après 
un soutien affiché à la Palestine 
et des propos d’indignation qui 
ont été jugés antisémites par ses 
patrons jusqu’à le pousser à s’en 
aller.
Vingt longues années (2005 – 
2025), c’est la période qu’il a 
passée à admirer, savourer et 
commenter les matchs de la 
tant réputée Premier League. 
C’est pour dire que des joueurs 

de grande qualité, il en a vus 
passer. Parmi les milliers de 
footballeurs, il a décidé de mettre 
Mahrez dans son onze idéal. Un 
choix qui prouve – encore une 
fois – le génie du Fennec.

Lineker admiratif 
des contrôles de Mahrez

À l’égard du capitaine de 
l’Algérie, Lineker a tenu des 
propos très élogieux. « Pas 
seulement pour ce qu’il a 
fait à Leicester, mais aussi à 
Manchester City, je pense qu’ils 
ont vraiment ressenti son absence 
depuis son départ. Quel joueur 
magnifique, et quelle bonne 
affaire aussi, il n’a presque rien 
coûté. Et ses petites jambes toutes 
fines ! Quand il a commencé, on 
se disait : “Purée, ce gamin sait 
jouer”, et au moment où il nous 
a quittés [Leicester], il était 
exceptionnel », admire Lineker.
L’ancien avant-centre de la 
sélection d’Angleterre aimait 
un truc en particulier chez 
Mahrez : ses contrôles. « Ce 

qui le distinguait plus que tout, 
c’était son contrôle : il faisait 
descendre le ballon comme si 
c’était une plume qui atterrissait 

sur son pied. Je n’ai jamais vu 
quelqu’un avec un tel toucher. 
Il est au niveau des meilleurs, et 
en ce qui concerne la première 

touche de balle il est au même 
rang que n’importe quel grand 
joueur que vous pouvez imaginer 
», reconnaît-il. Classe.
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Manchester City accélère pour boucler son premier transfert

Mercato :
Manchester United annonce un dégraissage massif

Cristiano Ronaldo hésite entre 2 clubs très puissants

L’AS Monaco fonce sur David De Gea

Après une saison très 
compliquée, Manchester 
City veut se renforcer. 

Les Skyblues mettent d’ailleurs le 
turbo pour boucler une première 
arrivée avant le Mondial des 
Clubs.
Pep Guardiola ne s’est pas 
arraché les cheveux cette saison. 
Mais le technicien espagnol 
s’est souvent griffé le crâne en 
signe de désespoir alors que ses 
joueurs ont enchaîné les mauvais 
résultats et les blessures. Jusqu’au 
bout, cet exercice 2024-25 aura 
été un calvaire pour Manchester 
City, qui a perdu la finale de 
la FA Cup 1 à 0 face à Crystal 

Palace il y a quelques jours. Mais 
il faudra vite tourner la page car 
la Coupe du Monde des Clubs se 
profile déjà. Et les pensionnaires 
de l’Etihad Stadium comptent 
bien figurer, voire remporter ce 
nouveau tournoi.
Pour y parvenir, ils compteront 
notamment sur Rodri, qui a fait 
son grand retour sur les terrains 
il y a quelques jours après plus de 
8 mois d’absence. Une «recrue» 

de taille pour Guardiola. Mais 
l’ancien coach du FC Barcelone 
veut aussi injecter du sang frais 
dans son effectif, qui a été pas 
mal décimé cette saison. Il 
souhaite des joueurs pouvant 
enchaîner un certain nombre 
de matches sans blessure. Pour 
renforcer son entrejeu, il a jeté 
son dévolu sur Tijjani Reijnders 
(26 ans). Un élément ciblé depuis 
plusieurs semaines.
City veut vite signer Reijnders
Si l’AC Milan n’est pas forcément 
pour le vendre, la porte n’est pas 
non plus fermée à double tour 
pour le footballeur sous contrat 
jusqu’en 2030. Il y a quelques 

jours, le Telegraph expliquait 
que les Rossoneri veulent battre 
leur record de vente établi avec 
Kaka, cédé au Real Madrid 
pour environ 68 M€. Ce mardi, 
le Daily Mail fait un nouveau 
point sur ce dossier et parle d’un 
montant minimum de 65 M€. 
La publication anglaise assure 
également que les Mancuniens 
souhaitent accélérer sur ce 
dossier capital et que son transfert 
soit bouclé avant le début de la 
Coupe du Monde des Clubs, qui 
débutera officiellement le 15 juin 
prochain.
Mais ce n’est pas tout. Le Daily 
Mail ajoute que Manchester 

City aimerait aussi mettre la 
main sur Morgan Gibbs-White 
de Nottingham Forest ou Rayan 
Cherki (OL), plus dans un rôle 
de numéro 10. De son côté, AS 
explique que les Cityzens sont 
aussi très intéressés par Ardon 
Jashari. Âgé de 22 ans, ce milieu 
de terrain suisse évolue au Club 
Bruges, où il a fait sensation 
cette saison. Son prix est estimé 
à un peu plus de 35 M€. Décidé à 
renforcer son milieu, Manchester 
City explore donc plusieurs 
pistes. Mais l’idée est avant 
tout de boucler la signature de 
Reijnders dans les prochains 
jours.

À l’occasion d’une 
conférence de presse 
organisée dans le cadre 

de la tournée en Asie des Red 
Devils, Ruben Amorim a fait des 
annonces sur le prochain mercato 
estival. Et ce n’est pas la joie.
Excité à l’idée d’être attendu 
comme le sauveur par Manchester 
United à l’automne 2024, Ruben 
Amorim doit peut-être se 
demander dans quel bourbier il 
s’est mis six mois plus tard. À 
l’issue de cette saison 2024/2025, 
jamais Manchester United 
n’avait affiché un classement 
aussi mauvais en Premier League 
(15e). En plus de ça, la formation 

entraînée par le Portugais a 
réussi à s’incliner en finale de la 
Ligue Europa face à Tottenham, 
le club habituellement moqué par 
l’Angleterre pour son incapacité 
à remporter des trophées.
Autant dire que les Mancuniens 
ne partiront pas en vacances avec 
un grand sourire. Mais avant, il y 
a une tournée en Asie à réaliser. 
À cette occasion, Ruben Amorim 
a logiquement été interrogé sur le 
prochain mercato. À l’heure où 
la presse anglaise annonce que 
MU aurait bouclé les arrivées 
de Matheus Cunha et de Liam 
Delap en échange de 110 M€, 
les Red Devils vont-ils dépenser 

énormément afin de régénérer un 
effectif incapable de répondre 
aux attentes ? Interrogé à la mi-
mai, Amorim avait sous-entendu 
que le mercato ne règlerait sans 
doute pas les soucis de son 
équipe.

L’effectif sera réduit
«Il y a des choses que nous ne 
pouvons pas changer en été, le 
sentiment dans le club et la façon 
dont nous voyons les choses. Le 
sentiment que nous ne pouvons 
pas perdre un match. Nous 
devons changer cela et ne pas 
penser aux transferts.» Ce mardi, 
le Lusitanien a confirmé qu’il ne 
fallait pas s’attendre à des folies. 

Pire, il faudra plutôt s’attendre à 
une purge, après les départs déjà 
annoncés de Victor Lindelöf, 
Christian Eriksen et de Jonny 
Evans.
« Sans la Ligue des Champions, 
nous n’avons pas besoin d’un 
grand effectif, nous pouvons 
mieux le contrôler. Nous avons 

un plan qui consiste à faire 
venir de nouveaux joueurs, 
bien sûr, mais notre grand plan 
est d’améliorer l’équipe que 
nous avons, d’améliorer notre 
académie, qui est l’avenir, qui ne 
va pas beaucoup changer parce 
que nous avons les règles du fair-
play financier. Nous ne sommes 
pas autorisés à faire beaucoup de 
choses cet été. Il est important de 
se serrer les coudes. Nous allons 
avoir des difficultés, tout ne va 
pas être parfait tout de suite, mais 
je vois l’équipe s’améliorer et 
c’est la chose la plus importante. 
» La saison 2025/2026 s’annonce 
déjà compliquée à Old Trafford…

Lundi soir, Cristiano 
Ronaldo a fait une sortie 
énigmatique sur son 

avenir. Il faut dire que la bataille 
pour lui fait rage en coulisses.
A 40 ans, Cristiano Ronaldo 
court toujours. Cette saison, le 
Portugais a marqué 35 buts et 
délivré 4 assists en 41 rencontres 
toutes compétitions confondues. 
Mais CR7 n’a pas réussi à 
remporter la Saudi Pro League 
après laquelle il court depuis un 
peu plus de deux ans maintenant. 
Malgré tout, il a de nouveau été 
sacré meilleur buteur de la ligue. 
Une petite consolation pour 

l’ancien joueur du Real Madrid, 
qui arrive à un tournant de son 
aventure puisqu’il est en fin de 
contrat le 30 juin prochain.
De quoi nourrir tous les 
fantasmes. Son nom a été cité 
pour des piges au Real Madrid 
ou d’autres clubs comme le 
Raja Casablanca, les Rayados 
de Monterrey ou Botafogo 
dans l’optique de participer à 
la Coupe du Monde des Clubs 
qui se déroulera cet été aux 
Etats-Unis. Et la dernière sortie 
médiatique du quintuple Ballon 
d’Or n’a rien arrangé. Hier soir, 
après la défaite de son équipe 

face à Al-Fateh, il a publié un 
message énigmatique sur ses 
réseaux sociaux personnels. «Ce 
chapitre est terminé. L’histoire 
? Toujours en cours d’écriture. 
Reconnaissant envers tous.»

CR7 est en pleine réflexion
Beaucoup l’ont interprété comme 
un message d’adieu pour Al-
Nassr et ses supporters. Ce qui est 

le cas de son ami, le journaliste 
Edu Aguirre. Sur le plateau d’El 
Chiringuito, il a assuré que rien 
n’est exclu concernant l’avenir 
de la superstar portugaise. Mais 
la réalité est bien différente. Selon 
nos informations exclusives, 
Cristiano Ronaldo a aujourd’hui 
deux options sérieuses sur la 
table et il y réfléchit. La première 
est de prolonger l’aventure 
avec Al-Nassr, qui lui a fait une 
proposition au sujet de laquelle 
les deux parties sont quasiment 
d’accord.
Mais l’attaquant né en 85 hésite 
car il est aussi dans le viseur 

d’Al-Hilal. L’écurie saoudienne 
cherche à attirer un grand nom 
depuis le départ de Neymar Jr 
l’hiver dernier. Elle a jeté son 
dévolu sur CR7. Et elle a un 
argument dans sa manche, à 
savoir le Mondial des Clubs. 
En effet, Al-Hilal va participer 
à ce nouveau tournoi organisé 
par la FIFA. Ce qui n’est pas 
pour lui déplaire, lui qui aime la 
compétition et qui est ambitieux. 
En pleine réflexion entre deux 
clubs riches et puissants, 
Cristiano Ronaldo va devoir 
trancher très rapidement. La 
balle est dans son camp !

Voulant se renforcer dans 
les buts, l’AS Monaco 
est en train d’essayer 

d’aller chercher David De Gea 
du coté de la Fiorentina.
Décidément l’été s’annonce 
caniculaire du côté de l’AS 
Monaco. Le club de la 
Principauté a déjà recruté le 
défenseur central du Bayern 
Munich Eric Dier (31 ans) qui 
arrive libre de tout contrat. Les 
Asémistes sont également bien 
avancés dans l’arrivée d’Ansu 
Fati (22 ans) afin de renforcer le 

secteur offensif. Un autre poste 
nécessite un changement du 
côté de l’ASM, celui de gardien 
de but. Alors que Philipp Köhn 
(27 ans) et Radoslaw Majecki 
(25 ans) ont déçu lorsqu’ils ont 
eu leur chance, l’arrivée d’un 
nouveau numéro un est espérée.
Comme le rapporte L’Equipe et 
comme nous sommes en mesure 
de le confirmer, l’AS Monaco 
est sur la piste menant à David 
De Gea. Le portier espagnol de 
34 ans qui restait sur une longue 
aventure à Manchester United 

avait passé l’exercice 2023/2024 
sans le moindre club. Une année 
sans jouer au football qui semble 
lui avoir fait du bien, car le 
vainqueur de la Premier League 
2013 et des Europa League 2010 
et 2013 est revenu en pleine 
forme.

Monaco tente David De Gea
Signant l’été dernier du côté de la 
Fiorentina, il y a fait un brillant 
retour aux affaires. Solide dans 
ses cages et disputant 42 matches 
pour 11 clean sheets et 50 buts 
concédés, le natif de Madrid a été 

précieux pour la Viola qui a été 
demi-finaliste de Ligue Europa 
Conference et qui y participera 
l’année prochaine grâce à une 
belle sixième place acquise 
en Serie A. Des prestations 
remarquables et remarquées par 
l’AS Monaco qui tente sa chance.
Signant pour un an avec la 
Fiorentina avec une année en 
option, David De Gea a donc 
l’embarras du choix. Si la 
Viola tente le maximum pour 
le prolonger et ne veut pas 
le voir partir, l’AS Monaco 

entend profiter de sa situation 
contractuelle encore indéfinie 
pour tenter de formuler une 
proposition plus avantageuse 
et donc l’attirer sur le Rocher. 
Une nouvelle piste prestigieuse 
et séduisante pour l’AS Monaco 
qui entend frapper fort sur le 
mercato.
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Elon Musk aurait débranché Starlink en Crimée… 
pour empêcher « un mini-Pearl Harbor » à la Russie

Instax Square SQ40 : Fujifilm mise plus sur le charme 
de la photo rétro que sur l’attrait de l’innovation

L’esport, un terrain de jeu pour l’innovation

Un peu à l’image de la 
Formule 1 pour l’auto-
mobile, la nécessité 

de fluidité de jeu et de sécurité 
oblige les opérateurs à déployer 
des technologies de pointe.
L’esport est devenu un phéno-
mène de société avec des impacts 
financiers et technologiques qui 
obligent les opérateurs à tester 
et déployer des technologies de 
pointe. Selon Eric Farro, Digital 
Evangelist chez Orange, qui a 
apporté toute son expertise tech-
nique à l’événement, « ce ren-
dez-vous d’esport représente un 
formidable terrain d’expérimen-
tation pour étudier les questions 
de débit, latence et de sécurité, 

en vue de préparer les usages de 
demain et les futurs besoins sur 
l’ensemble du territoire ».
Bande passante suffisante et ultra 

faible latence
Pour garantir le bon dérou-
lement de onze compétitions 
sur sept jeux comme Rocket 

League, League of Legend, ou 
encore FIFA 23, Orange avait 
ainsi déployé une architecture 
adaptée avec pas moins de 17 
points d›accès, 18 switchs, 350 
positions filaires, soit plus de 2 
500 mètres de câble Ethernet et 
1 000 mètres de fibre optique. 
L›enjeu était de pouvoir assurer 
une fluidité de jeu indispensable 
aux performances des gamers 
par une bande passante suffi-
sante et une ultra faible latence 
entre l›envoi et la réception des 
données. Autant de solutions qui 
pourront par la suite être utilisées 
dans d›autres secteurs comme la 
médecine ou l›industrie.
L’indispensable sécurité dans le 

secteur de l›esport
Autre facteur essentiel de l›esport 
qui est ciblé par plus de 30 % des 
cyberattaques dans le monde, 
alors que le secteur financier 
n›est qu›à 22 % : la sécurité. For-
cément avec 6 000 participants, 
c›est autant de risques qu›il faut 
savoir maîtriser tant vis-à-vis 
de l›extérieur que de l›intérieur 
pour éviter la fraude, la pirate-
rie et la tricherie numérique. Il 
faut dire que ce marché mondial 
estimé à 2,96 milliards d’euros 
et des investissements qui ont 
été multipliés par six entre 2017 
et 2019 attirent forcément des 
convoitises.

Par peur d’une escalade nu-
cléaire, Elon Musk aurait secrè-
tement demandé à ses ingénieurs 
de bloquer le signal des antennes 
Starlink fixées sur des drones 
navals qui devaient attaquer la 
flotte russe à proximité de la Cri-
mée.
Lorsqu’il a fourni ses antennes 
Starlink à l’Ukraine pour rem-
placer les infrastructures de com-
munication détruites par l’armée 
russe, Elon Musk ne savait cer-
tainement pas dans quelle galère 
il allait se mettre. Le truculent 
patron de SpaceX, qui a trans-
formé Twitter en X, a été accusé 
par l’Ukraine d’avoir bloqué les 
communications sur la ligne de 
front. Pour lui, le système n’était 
pas censé être exploité à des fins 
militaires. Il a également deman-

dé au Pentagone de prendre en 
charge les frais de fonctionne-
ment du réseau, pour finalement 
revenir en arrière.
En octobre dernier, un célèbre 

journaliste américain avait expli-
qué qu’Elon Musk aurait égale-
ment discuté avec Vladimir Pou-
tine au sujet de l’Ukraine. Dans 
la foulée, le milliardaire a publié 

sur X un sondage dont les ques-
tions reprenaient étrangement la 
propagande du Kremlin. Mais 
aujourd’hui, c’est une nouvelle 
information choc qui vient en-
core montrer l’attitude ambiguë 
qu’adopte Elon Musk vis-à-vis 
du conflit en Ukraine.
La peur d’une escalade nucléaire
L›information est extraite d›une 
prochaine biographie sur lui re-
prise par CNN. Il aurait été telle-
ment inquiet du potentiel déclen-
chement d›une guerre nucléaire 
qu›il aurait bloqué l›utilisation 
de Starlink pour éviter une im-
portante attaque de drones navals 
ukrainiens contre la flotte russe à 
proximité de la Crimée. Plus pré-
cisément, l›Ukraine avait équipé 
un essaim de drones navals de 
récepteurs Starlink et était en 

train de les utiliser pour attaquer 
la flotte russe.
Pour Musk, informé de cette 
intention, la Russie aurait 
connu un « mini-Pearl Harbor 
» qui aurait pu précipiter une 
guerre nucléaire. Il aurait alors 
demandé aux ingénieurs de 
désactiver Starlink en Crimée. 
Une manœuvre qui a privé les 
drones de leur connectivité lors 
de l›opération avec, comme 
conséquence, leur perte. Il s›agit 
d›une situation sans précédent, 
puisqu›un homme d›affaires a eu 
le pouvoir de changer le cours de 
la guerre en sauvant les navires 
russes lanceurs des missiles qui 
ciblent les villes ukrainiennes.

Il doit y avoir des concours de 
design chez Fuji, pour savoir qui 
va réinventer la roue ! Chaque an-
née, le constructeur renouvelle et 
complète sa gamme d’appareils 
photo instantanés, alternant entre 
ses Instax mini (format carte de 
crédit), Wide (paysage) et Square 
(carré). Nommé le SQ40, le petit 
dernier opte pour un look rétro 
et privilégie le format carré, « 
Square ». 20 Minutes l’a testé.
Un design rétro et des réglages 

minimalistes
Massif (13,3 cm de largeur pour 
11,4 cm et hauteur et 5,7 cm 

d’épaisseur) le nouveau SQ40 
de Fujifilm adopte selon son 
constructeur un design « clas-
sique chic ». Nous dirions plutôt 
« vintage ». Contrairement à de 
nombreux appareils photos ins-
tantanés de la marque, très colo-
rés, qui ciblent la planète jeune, 
le petit dernier veut plutôt séduire 
leurs aînés, avec son revêtement 
noir imitant le cuir. C’est réussi.
Malgré son embonpoint, le SQ40 
reste un minimaliste. Dénué de 
toute possibilité de réglage, il 
dispose, outre son viseur et son 
flash, d’un objectif rétractable. 

Deux possibilités lorsqu’on le 
déverrouille en le tournant de la 
gauche vers la droite : des prises 
de vues à partir de 50 cm de dis-
tance, ou entre 30 et 50 cm de dis-
tance. Cette seconde option est à 
réserver à la photo macro (autant 
que le SQ40 puisse en réaliser !), 
mais surtout aux selfies.
Le déclencheur situé à l’avant 
de l’appareil tombe parfaitement 
sous le doigt. Que l’on réalise 
une photo classique ou un selfie 
(en cadrant son autoportrait avec 
le petit miroir en façade), la 
manipulation est on ne peut plus 

simple. Lors du déclenchement, 
le SQ40 détecte le niveau de lu-
mière et régule ainsi l’intensité du 
flash (qui n’est pas désactivable). 
Pour automatique qu’elle soit, 
cette exposition photo automati-
sée n’est pas sans revers.

Des photos de qualité très 
honorable

Durant nos essais du SQ40, nous 
avons alterné (après les 90 se-
condes requises pour que la vue 
se révèle) entre photos de qualité 
très honorable en lumière du jour 
; parfois surexposées (les ciels 
dans les paysages sont plus sou-

vent blancs que bleu) ; voire sous-
exposées pour certains selfies en 
intérieur (donc en basse lumière). 
La photo réussie à tous les coups 
n’existe pas ici.
Photo instantanée que l’on privi-
légiera pour s’amuser à réaliser 
des portraits lors d’une soirée, 
avec des photos qui passeront de 
main en main ou que l’on épingle-
ra ; pour se constituer des albums 
de souvenirs ; des compositions 
à accrocher ; ou pour leur aspect 
intemporel avec ce léger flou qui 
leur confère un aspect désuet.



Sara Boueche

Une exposition d’envergure 
internationale célèbre l’art 

préhistorique du Sahara 
algérien

Dans le cadre de la 
Journée mondiale de 
l’Afrique, l’Algérie 

a inauguré lundi au Musée 
national du Bardo une exposition 
remarquable consacrée à l’art 
rupestre préhistorique. Intitulée 
«L’art rupestre, un art d’un autre 
temps», cette manifestation 
culturelle d’exception présente 
au public une collection 
extraordinaire de peintures et 
gravures rupestres authentiques, 
accompagnées de reproductions 
fidèles, témoignant d’un héritage 
artistique vieux de plus de dix 
millénaires.

Un patrimoine archéologique 
de portée universelle

Les œuvres exposées, issues des 
sites emblématiques du Tassili 
N’Ajjer et de l’Atlas saharien, 
constituent un témoignage 
inestimable sur les civilisations 
qui ont peuplé l’Afrique du 
Nord durant la préhistoire. Ces 
créations artistiques, exécutées 
sur support rocheux, révèlent 
les modes de vie, les structures 
sociales, les croyances et les 
rituels de leurs créateurs, offrant 
ainsi une fenêtre privilégiée sur 
l’histoire de l’humanité.

Comme l’a souligné le ministre 
de la Culture et des Arts, Zouhir 
Ballalou, lors de l’inauguration, 

cette exposition «explore un 
art rupestre préhistorique de 
l’Atlas saharien et du Tassili 
N’Ajjer en Algérie et révèle 
un héritage archéologique 
qui porte un témoignage du 
passé de l’humanité». Le 
ministre a également réaffirmé 
l’engagement ferme de l’État 
algérien dans la préservation et 
la valorisation de ce patrimoine 
rupestre exceptionnel.

 Une scénographie immersive 
au service de la médiation 

culturelle

Conçue par Safia Boudeheb, la 
scénographie de l’exposition 
privilégie une approche 
interactive, invitant les visiteurs 
à entreprendre un parcours 
guidé à travers les symboles 
et traditions ancestrales. Cette 
démarche muséographique 

innovante permet d’appréhender 
la richesse iconographique de 
ces œuvres millénaires, incluant 
des représentations de faune 
sauvage, des scènes de chasse et 
des symboles abstraits, souvent 
localisées dans des sites naturels 
d’exception tels que falaises et 
grottes.

Selon Zouhir Harichane, 
directeur du Musée national 
du Bardo, cette «collection 
exceptionnelle» de peintures 
rupestres et de pétroglyphes 
originaux constitue un 
«patrimoine artistique et 
culturel unique» qui documente 
les relations complexes entre 
l’homme préhistorique et son 
environnement naturel.

Diplomatie culturelle 
et enjeux patrimoniaux 

contemporains

Cette exposition s’inscrit dans 
une démarche plus large de 
diplomatie culturelle, coïncidant 
avec la célébration de la Journée 
mondiale de l’Afrique. Le 
ministre Ballalou a d’ailleurs 
évoqué le projet ambitieux du 
Grand Musée de l’Afrique, dont 
l’une des missions prioritaires 
sera de «récupérer des objets 
d’art de pays africains, pillés 
lors de la colonisation».

Cette initiative soulève 
la question cruciale de la 
préservation du patrimoine 
culturel matériel face aux 
menaces de destruction et 
de pillage, problématique 
particulièrement prégnante dans 
le contexte actuel de restitution 
des biens culturels africains.

 Accessibilité et rayonnement

Ouverte au public depuis 
mardi, l’exposition «L’art 
rupestre, un art d’un autre 
temps» demeurera accessible 
durant toute la période estivale 
au Musée national du Bardo. 
Cette programmation estivale 
vise à maximiser l’impact 
pédagogique et culturel de cette 
manifestation exceptionnelle, 
permettant au plus grand nombre 
de découvrir ce témoignage 
unique de la créativité humaine 
préhistorique.

Cette exposition constitue ainsi 
une contribution significative à la 
connaissance et à la valorisation 
du patrimoine rupestre saharien, 
affirmant le rôle de l’Algérie 
comme gardienne d’un héritage 
artistique et culturel de 
dimension universelle.

Sara Boueche

Le musée dédié à Enrico 
Mattei, figure emblématique 
de la Révolution de libération 
algérienne, a été classé Musée 
national en Italie et inscrit 
au patrimoine italien. Ce 
classement, effectué par le 
ministère italien de la culture, 
s’est déroulé en présence de 
l’ambassadeur d’Algérie en 
Italie, d’élus locaux, de la famille 
Mattei et de nombreux citoyens, 
dans la ville de Matelica (Italie).

Enrico Mattei (1906-1962), 
ancien président de l’entreprise 
italienne des hydrocarbures 
(ENI), a été honoré à titre 
posthume par le président 

de la République algérienne, 
Abdelmadjid Tebboune, qui lui 
a remporté la médaille des Amis 
de la Révolution algérienne. En 
reconnaissance de ses services, le 
gazoduc dépendant de l’Algérie 
et de l’Italie porte son nom, tout 
comme un jardin situé à Hydra, 
sur les hauteurs d’Alger.

Le musée Enrico Mattei 
est devenu une destination 
historique et touristique majeure, 
attirant des visiteurs d’Italie, 
d’Europe et d’autres pays du 
monde. Ce lieu symbolise les 
relations étroites entre l’Algérie 
et l’Italie, renforçant les liens à 
travers la mémoire partagée de la 
Révolution algérienne.

Enrico Mattei, connu pour son 

engagement anticolonialiste 
et son soutien à la cause 
algérienne, a joué un rôle 
crucial dans les négociations 
d’Evian et a mobilisé la classe 
politique italienne en faveur de 
l’indépendance de l’Algérie. Son 
héritage continue d’inspirer et de 
renforcer les relations bilatérales 
entre les deux nations.

Ce classement du musée Enrico 
Mattei au patrimoine italien 
est un témoignage de l’amitié 
durable et de la coopération entre 
l’Algérie et l’Italie, célébrant une 
figure historique qui a marqué 
les deux pays.

Trésor millénaire dévoilé 
 l’Algérie révèle son patrimoine rupestre exceptionnel

Le Musée Enrico Mattei
 Un Hommage à l’Amitié Algéro-Italienne Classé au Patrimoine 

National Italien

Mercredi 28 Mai 2025

16 Culture Seybouse Times



Art Jameel a inauguré jeudi 
l’exposition «Gulf Art 
Movements», qui retrace 
l’évolution des créateurs 
modernes dans le golfe Persique 
entre les années 1930 et le début 
des années 2000.
L’exposition à Hayy Jameel à 
Jeddah, intitulée «Redrawing the 
Boundaries : Art Movements and 
Collectives of the 20th Century 
Khaleej» a été inaugurée le 22 
mai et se poursuivra jusqu’au 15 
octobre.
Elle présente des œuvres de 
plus de 50 artistes, provenant 
de 20 collections publiques et 
privées, et retrace l’évolution 
des mouvements artistiques 
modernes dans le golfe Persique 
des années 1930 au début des 
années 2000.
L’exposition «Redrawing 
the Boundaries» explore 
l’émergence et le développement 
des principaux mouvements 
artistiques à Bahreïn, au Koweït, 
à Oman, au Qatar, en Arabie 
saoudite et dans les Émirats 
arabes unis.
Elle examine la manière 
dont les artistes ont réagi 
aux bouleversements de leur 
environnement urbain et de leur 
société, tout en abordant des 
thèmes tels que l’évolution des 
paysages, les sphères publiques et 
privées et l’essor des institutions 
artistiques officielles.
L’exposition comprend des 
œuvres de la collection Art 
Jameel ainsi que des prêts de 
collections publiques et privées 

de premier plan, dont Mathaf 
: Arab Museum of Modern 
Art, Barjeel Art Foundation, 
la collection du ministère de 
la culture, des sports et de la 
jeunesse du Sultanat d’Oman, et 
la Sharjah Art Foundation.
Avec plus de 80 œuvres, 
l’exposition met en lumière 
une variété d’influences, du 
folklore et des traditions locales 
aux mouvements modernistes 
occidentaux, en passant par les 
cultures visuelles égyptiennes et 
sud-asiatiques.
De l’abstraction calligraphique 
de Hurufiyya, un mouvement 
artistique explorant le potentiel 
de l’écriture arabe, à l’éthique 
expérimentale de collectifs tels 
que The Five, The Circle et Shatta 
Collective, l’exposition capture 
l’esprit d’innovation qui a défini 
une génération d’artistes.
Ces artistes ont non seulement 
façonné les mouvements 
artistiques nationaux, mais ils ont 
aussi travaillé en collaboration, 
fondé des institutions et envisagé 
de nouveaux avenirs pour l’art 
dans le Golfe.
L’exposition s’inscrit dans 
le prolongement d’une autre 
exposition organisée par Aisha 
Stoby, intitulée «Khaleej Modern 
: Pioneers and Collectives from 
the Arabian Peninsula», qui s’est 
tenue à la New York University 
Abu Dhabi Art Gallery en 2022.
Dans un entretien exclusif avec 
Arab News, Aisha Stoby s’est 
exprimée sur son approche 
curatoriale.

«Il s’agit d’artistes qui ne sont pas 
seulement des figures fondatrices 
de leurs pratiques, qui sont sans 
conteste des chefs de file des 
mouvements artistiques dans 
leur propre pays, mais qui ont 
été influents à travers tous ces 
critères.
«Ils établissaient des institutions, 
jouaient un rôle de mentor et 
construisaient des mouvements. 
C’était donc au-delà de l’œuvre 
d’art».
L’exposition est organisée en 
quatre sections thématiques : «Le 
paysage et la sphère publique», 
«L’identité et l’espace privé», 
«L’abstraction et l’éphémère» 
et «La nouvelle vague 
conceptuelle».
Stoby a déclaré : «Pour moi, ce qui 
est apparu très clairement, c’est 
que si l’on examine le matériel 
par thème, il s’accompagne de 
chronologies et de géographies.
«Il m’a semblé que la manière la 
plus naturelle de faire ressortir ces 
conversations était de les placer 
dans une structure thématique», 
a-t-elle ajouté.
L’exposition s’ouvre sur une paire 
de peintures dans la première 
section, consacrée au paysage et à 
l’espace public. Les deux œuvres, 
réalisées par Abdulkarim Al-
Orrayed et Abdulhalim Radwi, 
donnent le ton d’un dialogue 
entre les villes, les histoires et les 
héritages artistiques.
Al-Orrayed, figure emblématique 
de l’art moderne bahreïnien et 
force fondatrice de nombreux 
ateliers et institutions artistiques, 

présente une grande peinture 
qui capture le développement 
de Manama - ses maisons, ses 
bâtiments et l’évolution de son 
identité urbaine.
À l’inverse, l’œuvre de Radwi 
capture l’effervescence du 
quartier historique de Jeddah, 
Al-Balad. Sa représentation du 
mouvement et de l’agitation 
évoque le riche rythme culturel 
de la ville.
Exposées côte à côte, ces œuvres 
créent l’un des moments préférés 
de Stoby dans l’exposition, «Une 
conversation entre deux centres-
villes», reflétant des expériences 
régionales partagées à travers des 
lentilles locales.
La deuxième section présente 
des œuvres historiques et 
profondément émotionnelles, 
notamment deux œuvres 
évocatrices de l’artiste 
koweïtienne Thuraya Al-
Baqsami.
Créées pendant la guerre du 
Golfe, l’une d’entre elles, «Note 
to the Invasion» et «The Parting», 
représente deux personnes qui 
s’aiment et qui sont séparées. 
L’œuvre explore les thèmes de 
la séparation, de la perte, de la 
migration et de la résilience.
«Une œuvre reflète la dévastation 
d’un conflit, tandis que l’autre 
parle de la tendresse douloureuse 
d’amoureux séparés par la guerre. 
Ces œuvres d’art font plus que 
documenter - elles humanisent un 
traumatisme collectif vécu dans 
le Golfe», a déclaré M. Stoby.
Dans la troisième section, 

consacrée à l’abstraction et 
à l’éphémère, un autre mur 
accueille les visiteurs avec trois 
œuvres interconnectées. Parmi 
elles, une œuvre d’Abdulhalim 
Radwi représentant le Hajj, 
provenant du Mathaf : Musée 
arabe d’art moderne.
«Il s’agit d’un acte symbolique 
de retour à la maison, puisque 
l’œuvre retourne à Djeddah, la 
ville qu’elle représente. À côté de 
l’œuvre, on trouve «Worshippers 
Leaving the Mosque» 
d’Abdulrahman Al-Soliman.
«Ensemble, ces peintures 
résonnent comme un dialogue 
spirituel entre deux artistes 
pionniers : l’un ancré à Djeddah, 
l’autre à Riyad.
«Le mur se prolonge avec les 
contributions de Khalifa Al-
Qattan et Ali Al-Mahmeed, des 
artistes qui réfléchissent aux 
multiples façons dont la religion 
est vécue au quotidien dans la 
région», a déclaré M. Stoby.
Enfin, à l’étage supérieur, où 
les œuvres conceptuelles et 
les nouveaux médias occupent 
le devant de la scène, un film 
profondément symbolique de 
l’artiste omanais Anwar Sonya se 
distingue.
Connu pour ses paysages 
et ses relations artistiques 
transfrontalières, Sonya tourne 
ici son objectif vers la mémoire 
et le mythe. L’œuvre a commencé 
comme un documentaire sur une 
femme éminente qui dirigeait une 
institution artistique au Koweït.

Sara Boueche

L’Établissement Arts et 
Culture de la wilaya 
d’Alger a récemment 

lancé un appel à candidatures 
pour la 20e édition de son 
concours annuel de poésie, une 
initiative littéraire profondément 
enracinée dans le paysage 
culturel algérien. Cette année, le 
concours se déroule sous le thème 
évocateur « L’Algérie, sites 
et beauté », visant à mettre en 
lumière la richesse du territoire 
national à travers la sensibilité 
poétique de ses citoyens. Il rend 
hommage aux paysages, aux 
lieux emblématiques et à l’âme 
du pays.
Ouvert à toutes les franges de 
la population, sans distinction 

d’âge ou de statut, ce concours 
se veut un espace d’expression 
libre et multilingue, fidèle à 
la diversité linguistique de 
l’Algérie. Les participants 
sont invités à soumettre des 

poèmes rédigés en arabe, qu’il 
soit classique ou dialectal, 
en tamazight dans toutes ses 
variantes, ou en français. Ainsi, 
trois langues se rejoignent pour 
exprimer une même passion : 

celle de dépeindre le pays avec 
émotion, finesse et engagement.
Les œuvres soumises doivent 
être totalement inédites, 
n’ayant jamais été publiées ni 
primées. Chaque candidat devra 
transmettre trois exemplaires 
imprimés de son poème, 
accompagnés d’une fiche de 
renseignements comprenant 
ses coordonnées et une brève 
présentation de l’auteur, ainsi 
qu’une version numérique du 
texte sur support USB. Les textes 
doivent parvenir avant le 25 juin 
à la Bibliothèque multimédia 
Jeunesse d’Alger, désignée 
comme lieu de réception pour 
l’ensemble des candidatures.
Les meilleures œuvres seront 
récompensées lors d’une 
cérémonie solennelle prévue 

pour le mois de juillet, coïncidant 
avec la Fête de l’Indépendance 
et de la Jeunesse. Trois lauréats 
seront distingués dans chaque 
langue, recevant des prix 
symboliques qui portent un 
message d’encouragement et de 
reconnaissance.
En célébrant la beauté des sites 
algériens et la créativité de 
ses plumes, cette 20e édition 
du concours vise à réaffirmer 
le lien intime entre culture, 
identité et territoire. Elle 
rappelle également que la poésie 
demeure un outil essentiel de 
transmission de la mémoire 
collective et un miroir vibrant 
de l’amour du pays.

«L’Algérie en Poésie : Un concours national pour célébrer 
la beauté et l’identité du territoire»

L’exposition «Gulf Art Movements» présente l’histoire
 des créateurs arabes
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Croustillante, dorée, 
savoureuse… mais 
controversée. La peau du 

poulet divise les gourmands et 
les prudents. Une nutritionniste 
clarifie enfin les choses.
Qui n’a jamais piqué la peau 
croustillante d’un poulet rôti 
encore fumant, avec un petit 
sentiment de culpabilité ? 
Derrière ce plaisir coupable se 
cache une question que beaucoup 
se posent à table : manger la peau 
du poulet est-il mauvais pour la 
santé ? Selon des chercheurs de 
l’Université de Santé publique 
de Harvard, cette partie si 
savoureuse contiendrait en 
réalité des acides gras insaturés, 
des graisses dites «bénéfiques», 
également présentes dans des 
aliments comme l’huile d’olive 
ou l’avocat. Mais avant de se 
réjouir, mieux vaut garder la tête 
froide. Interrogée sur le sujet, 
la diététicienne-nutritionniste 
Alexandra Murcier tempère 

l’enthousiasme. «La peau du 
poulet est la partie qui comporte 
le plus de matières grasses dans la 
volaille, ce n’est donc pas la plus 
intéressante nutritionnellement», 
prévient-elle.
Des conditions précises 
à respecter pour ne 
pas nuire à sa santé
Si la peau du poulet n’est pas 

un poison en soi, tout dépend 
du contexte dans lequel elle 
est consommée. L’apport 
calorique grimpe vite selon 
la cuisson. «En fonction de 
comment est cuit le poulet, 
l’apport calorique peut encore 
augmenter, notamment si on 
rajoute du beurre par exemple», 
explique Alexandra Murcier. 

Résultat : un morceau de volaille 
en apparence équilibré peut se 
transformer en bombe calorique.
La spécialiste est claire : il est tout 
à fait possible de consommer la 
peau du poulet de temps à autre, 
mais pas tous les jours. «On peut 
consommer la peau, mais de 
manière occasionnelle», précise-
t-elle. Autrement dit, pas besoin 
de la retirer systématiquement, 
mais mieux vaut éviter d’en 
faire un rituel du dimanche.
Tout est donc une question 
d’équilibre. Et l’équilibre 
commence dans l’assiette.
Quels accompagnements 
privilégier pour limiter les excès ?
Le piège, selon la diététicienne, 
ne vient pas uniquement de 
la peau, mais aussi de ce qui 
l’accompagne. Et c’est là que 
les erreurs s’accumulent : 
frites, chips, sauces ou encore 
aliments panés, tout cela alourdit 
considérablement le repas. 
Alexandra Murcier recommande 

plutôt d’opter pour des aliments 
simples et peu transformés, 
qui contrebalancent l’apport 
en graisses du plat principal.
Voici ce qu’elle conseille :
•	 Une salade verte 
fraîche ou des crudités ;
•	 Des légumes 
rôtis ou vapeur ;
•	 Un féculent nature 
(riz, quinoa, pommes 
de terre non frites).
Elle alerte en particulier sur 
de faux bons choix. «On ne 
choisit pas de chips, qui sont 
des produits très transformés 
et très salés, comme alternative 
aux frites, ni des aliments 
panés, qui contiennent là encore 
des matières grasses et qui ne 
nous apportent rien de très 
intéressant nutritionnellement», 
rappelle-t-elle.
En somme, le plaisir peut rester 
au menu, à condition de ne pas 
le transformer en habitude.

Vous aimez manger la peau du poulet ? 
Voici ce qu’en pense une diététicienne

Les céréales complètes 
ne sont pas seulement 
une source d’énergie. 

Certaines d’entre elles 
contiennent plus de protéines 
qu’un œuf, tout en offrant 
des avantages nutritionnels 
supplémentaires. Découvrez 
lesquelles et pourquoi elles 
méritent une place de choix 
dans votre alimentation.
Les céréales complètes ne servent 
pas seulement de carburant, 
pour notre organisme. Selon la 
diététicienne Julie Boët, en plus 
de l’énergie, elles peuvent fournir 
autant, voire plus de protéines que 
les produits d’origine animale, 
à condition de bien les choisir.
Pourquoi les protéines végétales 
sont-elles parfois sous-estimées ?
Un œuf moyen contient 
environ 6 à 7 grammes de 
protéines complètes. C’est-à-
dire intégrant l’ensemble des 
acides aminés essentiels, que le 
corps ne peut pas fabriquer seul.
Car justement, les protéines 
animales sont naturellement 
complètes. Celles d’origine 
végétale sont quant à elles, 
souvent déficientes sur un ou 
plusieurs de ces acides aminés. 

D’où l’importance de varier 
les sources quand on mise sur 
une alimentation végétale.
Toutefois, certaines céréales 
sortent du lot. Elles sont non 
seulement riches en protéines, 
mais aussi très intéressantes 
sur le plan des micronutriments 
: fer, magnésium, fibres, 
antioxydants… Et surtout, 
elles sont plus digestes 
et plus rassasiantes que 
des céréales raffinées.
Pour Julie Boët, les protéines 
végétales jouent aussi un rôle clé 
dans la stabilité de la glycémie, 
en ralentissant l’absorption 
des glucides. Voici les quatre 
céréales complètes plus 
riches que l’œuf en protéines.
Le quinoa
Le quinoa compte environ 14 g 
de protéines pour 100 g crus, soit 
le double d’un œuf. «C’est aussi 
une protéine complète, ce qui est 
exceptionnel pour une céréale. 
Le quinoa est naturellement sans 
gluten, riche en fer, magnésium et 
fibres. Un atout de taille pour les 
régimes végétariens équilibrés» 
analyse l’experte en nutrition.
Le riz sauvage
Lui aussi atteint les 14 g de 

protéines pour 100 g, avec 
un profil nutritionnel très 
riche en antioxydants. «Bien 
qu’on l’appelle «riz», il s’agit 
en réalité d’une graminée 
aquatique. Son index glycémique 
bas en fait un excellent allié 
pour la santé métabolique» 
ajoute la diététicienne.
L’amarante
Avec 13 à 14 g de protéines 
pour 100 g, l’amarante dépasse 
également l’œuf. «Elle est 
particulièrement riche en 
lysine, un acide aminé souvent 
absent des autres céréales. On 
y trouve aussi du calcium, du 
magnésium et des fibres en 
quantité» selon notre experte.
Le teff
Cette mini-céréale d’origine 
éthiopienne contient environ 
13 g de protéines pour 100 g. 
«Très dense nutritionnellement, 
elle apporte aussi du fer, du 
manganèse et du calcium. 
Sans gluten, elle possède un 
faible index glycémique, idéal 
pour les repas équilibrés».
Comment les intégrer 
efficacement dans 
son alimentation ?
Si ces céréales ont tout bon 

sur le plan des protéines, leur 
assimilation dépend aussi des 
combinaisons alimentaires. «Les 
protéines végétales peuvent être 
incomplètes : il est donc crucial 
de varier les sources» rappelle 
Julie Boët. Associer ces céréales 
à des légumineuses (comme les 
lentilles, les pois chiches) ou à 
des oléagineux (dont les amandes 
ou les noix par exemple), permet 
d’atteindre un apport équilibré 
en acides aminés essentiels.
En pratique, ces céréales peuvent 
remplacer avantageusement 
le riz ou les pâtes dans un plat, 
composer une base de salade, 

enrichir un buddha bowl, ou 
même être incorporées dans des 
galettes ou des porridges salés.
Et pour les sportifs ou les 
personnes végétaliennes, les 
poudres protéinées végétales 
(de pois, de riz ou de chanvre 
notamment) restent une 
solution complémentaire.
Car contrairement aux idées 
reçues, l’œuf n’a pas le 
monopole des protéines de 
qualité. Certaines céréales 
peuvent largement rivaliser avec 
lui, tout en offrant des bénéfices 
nutritionnels supplémentaires.

Ces 4 céréales complètes comptent plus de 
protéines qu’un oeuf
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Ils ont pris la mauvaise 
habitude de traîner aux 
quatre coins de la maisonnée 

et jurent carrément dans votre 
intérieur si bien ordonné. Qui 
sont-ils et comment les cacher 
pour de bon ? Toutes nos 
réponses à vos questions.
Ce n’est pas le tout d’avoir passé 
des heures sur Pinterest, dans 
les magasins ou sur la rubrique 
Déco du Journal des Femmes, à 
glaner de belles idées pour créer 
une ambiance digne de ce nom, 
si un élément disgracieux vient 
tout gâcher ! 
À l’instar de la poussière, ils 
nous mènent une vie d’enfer. 
De toutes les tailles, ils peuvent 
être de couleur noire, blanche 
ou grise, ils jurent avec notre 
décoration et pourtant, on ne peut 
pas se passer d’eux. Puisqu’ils 
sont très utiles pour alimenter 
nos appareils électroménagers, 
comme technologiques. On 
leur prête d’ailleurs souvent un 
petit côté geek, ils dépassent, 

pendouillent, sont peu 
esthétiques et compliquent le 
ménage quand ils se prennent 
dans la brosse de l’aspirateur... 
je veux bien sûr parler des fils 
électriques !
Si leur gestion, ou cable 
management sur les réseaux 
sociaux, peut sembler être un 
véritable casse-tête sur le papier, 
dans les faits, il existe bon 
nombre d’astuces simples et 
rapides pour les dissimuler. 
Tout doit disparaître !
Sans faire de petits ou de gros 
travaux, voici 5 solutions faciles 
et pas chères qui vous aideront 
à masquer vos câbles et fils 
électriques moches. 
Boîtes de rangement dédiées
Sur le marché, on trouve 
aujourd’hui d’élégantes boîtes, 
aussi appelées cable boxes. 
Tout spécialement conçues pour 
abriter tout ce qui ne doit pas 
être vu et laisser passer les fils de 
chaque côté. 
Goulottes ou caches câbles

D’un côté, les goulottes, ces 
genres de boîtiers en plastique ou 
en métal conçus pour dissimuler 
les fils, peuvent être fixés le long 
des murs ou des plinthes, et offrir 
ainsi un espace dédié pour ranger 
les câbles. De l’autre, les caches 
câbles leur ressemblent tout en 
étant un peu plus discrets, car 
plus fins. Grâce au large choix 
de couleurs dans lequel ils sont 
proposés, ils la jouent caméléon.
Multiprise en hauteur
Autre solution toute simple 
repérée sur TikTok ? Il s›agit 
de fixer les (multi)prises 
directement sur le mobilier, qu›il 
s›agisse d›un bureau, d›une table 
de chevet ou d›un meuble TV au 
salon.
​​​​​Des tubes flexibles ou rigides
Comme le manchon de câble 
tressé extensible présenté 
dans cette vidéo, des conduits, 
flexibles ou rigides, permettent 
aussi de regrouper et de cacher 
les fils. Ils peuvent être fixés 
au mur et offrent une solution 

pratique pour faire passer les 
câbles d›une pièce à l›autre.
Corde, macramé, tissu, Masking 
Tape...
Dernière option ultra 
économique qui s›offre à vous, 
le camouflage pur et simple 
des câbles. Afin de leur donner 
un petit côté stylé et de les 
aider à mieux s›intégrer à votre 
décoration, il suffit d›enrouler 

ce que bon vous semble autour 
et le tour sera joué ! Si la corde 
ou le macramé leur confèrera un 
look ethnique un brin bohème 
chic, des chutes de tissu pourront 
matcher cette envie aussi. Tandis 
que le Masking Tape, quelle 
qu›en soit la couleur, twistera 
vos câbles de façon plus décalée. 
À vous de jouer !

Fruitiers, rosiers, agrumes ou 
même cactus : la greffe permet de 
multiplier des plantes. Découvrez 
ce principe et les différentes 
techniques pour greffer les 
végétaux.
Plusieurs techniques existent 
pour multiplier les végétaux 
et la greffe est l’une des 
principales, notamment lorsque 
l’on veut combiner différentes 
caractéristiques ou que d’autres 
techniques ne fonctionnent pas 
bien. Voici ce qu’il faut savoir 
avant de se lancer.

Qu’est-ce que le greffage ? 
Définition

Le greffage est une technique de 
multiplication des végétaux. Le 
principe est d›insérer un fragment 
d›une plante (appelé greffon) sur 
un porte-greffe qui est une plante 
support. Pour que cela fonctionne, 

il faut que le cambium des deux 
sujets soient en contact. Le 
cambium correspond à la couche 
verte située sous l›écorce. Une 
fois fusionnées, ces deux plantes 
ne feront plus qu›une. Certaines 
sont compatibles pour le 
greffage, c›est le cas de l›oranger 
doux (Citrus sinensis) et du 
Poncirus trifoliata. Pensez à bien 
vous renseigner sur les espèces 
compatibles avec celle que vous 
souhaitez utiliser comme greffon.

Pourquoi greffer ?
Cela permet de multiplier des 
plantes sur lesquelles le bouturage 
ou le semis ne fonctionne pas 
bien. Également, c›est un système 
qui permet de cultiver une plante 
au sein d›un substrat qui ne lui est 
pas favorable initialement.
Quelles sont les principales 
techniques de greffage ?

En écusson
Réservé aux arbustes, agrumes 
et rosiers, cette technique est 
l›une des plus faciles. Il suffit 
de sélectionner un bourgeon 
du greffon et de l›insérer sous 
l›écorce du porte-greffe. On 
procède à cette méthode au 
printemps, lors de la montée des 
sèves.

En fente
Une fois décapité, le porte-greffe 
est alors coupé en deux parties 
à l›aide d›une pince à greffer. 
L›idée est d›y insérer le greffon. 
Il faut le couper sous un œil en 
biseau et retirer un peu l›écorce, 
puis le faire pénétrer dans la 
fente. Les deux parties du porte-
greffe doivent alors être jointes 
avec du flexibande.

En couronne
Utilisée uniquement sur les 
arbres à pépins, elle sert à 

relancer la productivité d›un 
sujet qui prend de l›âge. Cette 
fois-ci, les branches du porte-
greffe sont rabattues à 15 cm du 
tronc. On incise alors le tronc sur 
la verticale, de 4 cm à 5 cm de 
profondeur. On y insère ensuite 
les greffons, avant de recouvrir 
les plaies de mastic.

Par approche
Cette technique est utilisée 
sur les conifères, les camélias 
et magnolias. L›objectif est 
d›inciser deux rameaux de 
deux plantes différentes, puis 
d›accoler les deux parties à vif et 
de les souder. Le greffon est alors 
encore alimenté par ses racines. 
Une fois les deux parties bien 
soudées, on coupe le greffon pour 
ne former qu›une plante.
Quand greffer ?
Cela dépend de chaque plante ! 
Par exemple, l›abricotier se greffe 

en avril et en août, alors que le 
prunier en mars et en septembre. 

Comment greffer des plantes 
grasses ?

Les cactus se greffent tous entre 
eux et facilement ! Il suffit, avec 
une lame bien désinfectée, de 
couper la partie supérieure du 
greffon (haut d›un cactus en 
boule par exemple). Puis vous 
devez décapiter le porte-greffe, 
en faisant attention à ce que les 
diamètres correspondent à peu 
près. Posez ensuite le greffon sur 
le porte-greffe et maintenez-les 
avec une petite ficelle. Dès que 
les deux parties sont soudées, 
vous pouvez retirer la ficelle !

Comment greffer des arbres 
fruitiers ?

On greffe un arbre fruitier pour le 
rendre plus vigoureux et résistant 
aux maladies, obtenir des récoltes 
plus tôt ou adapter une essence 
sur un sol qui ne lui convient pas. 
Les greffes les plus réalisées sur 
les fruitiers sont : 
la greffe en écusson
la greffe en fente
la greffe en couronne
la greffe en plaçage
Pensez à vous référer à un tableau 
des périodes de greffe, elles sont 
différentes pour chaque fruitier.

Ce détail peut donner un air négligé à votre intérieur
 et ruiner tous vos efforts déco

Greffer 

quand et comment faire une greffe de plante ?
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L’image avait été subtilisée à 
un hôtel d’Ottawa et rempla-

cée par une copie en août 2022

Bien mal acquis ne profite 
jamais : un Canadien qui avait 

volé une célèbre photo du 

Premier ministre britannique 
Winston Churchill, prise du-
rant la Seconde Guerre mon-
diale, a été condamné lundi 26 
mai 2025 à deux ans de prison, 

selon les médias locaux.

Le juge Robert Wadden a 
expliqué que le condamné 
était coupable d’avoir 

volé un portrait « culturel et his-
torique » qui était un « symbole 
de fierté nationale », selon la 
radio publique canadienne CBC.
Une photo « symbole de la résis-
tance britannique »
Le portrait du « Lion rugissant » 
avait été offert à l’hôtel Fairmont 
Château Laurier d’Ottawa par 
le photographe canadien d’ori-
gine arménienne Yousuf Karsh, 

aujourd’hui décédé.
Prise après un discours devant 
le Parlement canadien en 1941, 
cette photo de Churchill à la 
mine renfrognée était devenue un 
symbole de la résistance britan-
nique pendant la Seconde Guerre 
mondiale. Il s’agit d’ailleurs sans 
doute de l’image la plus connue 
de Churchill, figurant même 
sur le billet britannique de cinq 
livres.

Tour de passe-passe
En août 2022, le personnel de 
l’hôtel avait remarqué que la 
photographie, accrochée dans 
une salle de lecture de l’établis-
sement, avait été remplacée par 
un faux. Deux ans plus tard, la 
police d’Ottawa annonçait avoir 

trouvé le coupable.
Selon la radio publique cana-
dienne, l’homme, Jeffrey Wood, 
a plaidé coupable de falsifica-
tion, vol et trafic de biens volés. 
Il a donc été condamné lundi par 
un tribunal d’Ottawa à une peine 
d’emprisonnement de deux ans 
moins un jour.
En 2024, la police d’Ottawa 
avait indiqué avoir découvert 
que la photo volée se trouvait en 
Italie. Elle avait été vendue par 
l’intermédiaire d’une maison de 
vente aux enchères à Londres à 
un acheteur en Italie, tous deux 
ignorant qu’elle avait été volée. 
La photo a été rendue à l’hôtel en 
septembre 2024.

La figure du cow-boy texan est 
de retour aux États-Unis. Des 
créateurs de mode, des produc-
teurs de série, ou encore des ar-
tistes, s’en inspirent.
Le cow-boy, figure incontour-
nable de l’Ouest américain, a 
la cote. Avec son lasso, il attire 
désormais les touristes du monde 

entier. Son univers a été remis au 
goût du jour par le succès de la 
série américaine Yellowstone, 
qui raconte l’histoire d’une fa-
mille propriétaire d’un ranch qui 
lutte pour protéger ses terres. 
James Doubleday, propriétaire 
d’un ranch, a vu le nombre de 
ses visiteurs doubler. «On a des 

clients qui viennent d’Austra-
lie, de Finlande, de la Norvège, 
de partout dans le monde», se 
réjouit-il. 
Le cow-boy, nouvelle icône à la 

mode ? 
Dans son dernier album, la chan-
teuse Beyoncé explore le style 
vestimentaire des westerns et 

dans les défilés, comme chez 
Louis Vuitton, la tendance est 
également à la peau de vache et 
aux chapeaux. L’esthétique est 
adoptée par des milliers d’inter-
nautes sur les réseaux sociaux, 
chorégraphies à l’appui.
Et le marketing fonctionne : dans 
le magasin de chapeaux Ab.lino, 

les ventes ont bondi de 80% en 
un an, malgré le coût : entre 200 
et 400 dollars pour une pièce. «Je 
pense que cette culture western 
va continuer à évoluer, et ça va 
nous donner des opportunités», 
commente Brian Magallanes, le 
cofondateur du magasin.  

Dans le paysage intemporel 
d’AlUla, les histoires ne sont pas 
seulement gravées ou marquées 
dans la roche, elles sont portées 
par les cœurs et les voix de ses 
habitants.
Aljawharah Ibrahim Abdulka-
rim, conteuse orale au sein du 
département du patrimoine, de la 
culture et des événements de la 
Commission royale d’AlUla, fait 
partie de ceux qui préservent et 
partagent les souvenirs.
Elle a déclaré à Arab News : « Il 
y a plusieurs années, j’ai suivi un 
certain nombre de cours de guide 
touristique et j’ai décidé de faire 
carrière dans ce domaine. Je suis 
née et j’ai grandi à AlUla, j’ai 
donc grandi en entendant des his-
toires et en découvrant la vieille 
ville grâce à mes parents et aux 
membres de ma famille qui y ont 
vécu, ce qui m’a permis de mieux 
comprendre l’histoire du site ».
Pour Abdulkarim, raconter des 
histoires n’est pas seulement un 
travail, mais une mission. Origi-
naire d’AlUla, elle allie authen-
ticité et connaissances acadé-
miques dans les visites qu’elle 
organise. 
Elle a ajouté : « Comme j’ai vécu 
à AlUla toute ma vie, j’ai été té-
moin de sa transformation éton-
nante au fil des ans. Grâce à mon 

travail de rawi, j’ai pu constater 
de mes propres yeux l’avenir 
passionnant qui attend ce lieu 
unique. Toutes ces expériences 
ont contribué à enrichir mon his-
toire personnelle liée à AlUla ».
Le rawi a toujours joué un rôle 
important dans la culture arabe, 
en tant que récitant de poèmes et 
d’histoires.
Trilingue — elle parle couram-
ment l’arabe, sa langue mater-
nelle, ainsi que l’anglais et le 
français —, Mme Abdulkarim est 
la représentante de la prochaine 
génération de rawis qui montre-
ront et raconteront les récits de 
leurs ancêtres.
Elle a déclaré : « J’ai commencé 
à apprendre l’anglais à Al-Aqsa. 
Plus tard, j’ai eu l’occasion de 
me rendre en France grâce à une 
bourse de l’UCR créée spéciale-
ment pour les étudiants d’AlUla. 
Là-bas, j’ai appris le français et 
j’ai obtenu un master en gestion 
de l’accueil international. 
Sa capacité à communiquer avec 
les visiteurs internationaux est 
devenue un atout majeur, et elle 
ajoute : « Le fait que je sois une 
rawi trilingue m’aide à mieux 
comprendre les touristes qui 
viennent à AlUla, à leur apporter 
des réponses plus personnalisées 
à leurs questions et à leur faire 

découvrir l’histoire particulière 
de cette région.
« J’ai également eu la chance 
de représenter AlUla et mes col-
lègues lors de plusieurs confé-
rences et campagnes dans le 
Royaume et à l’étranger, ce qui 
m’a permis de toucher un public 
encore plus large.
Alors que de nombreuses re-
cherches ont été consacrées à 
des sites anciens tels que Dadan 
et Hegra, Abdulkarim est pas-
sionnée par la mise en lumière 
d’AlUla, en particulier l’histoire 
des habitants de la vieille ville.
Elle explique : « Il existe de 
nombreuses informations et re-
cherches historiques sur les diffé-
rentes civilisations anciennes, en 
particulier sur les sites de Dadan 
et d’Hegra. Cependant, lorsqu’il 
s’agit de sites tels que la vieille 
ville d’AlUla, la situation est tout 
à fait différente, car nous parlons 
d’histoire contemporaine. » 
Ce qui distingue sa narration, 
c’est son engagement à mêler 
exactitude historique et souve-
nirs personnels, sans pour autant 
les confondre.
Elle a déclaré : « Les gens qui ont 
vécu là sont toujours parmi nous 
aujourd’hui. »
« Lors de mes visites, je com-
mence généralement par évo-

quer des faits historiques, puis 
j’évoque les souvenirs de mon 
père et de ma famille. Je veille 
à séparer les deux, afin que l’his-
toire et les histoires personnelles 
soient à la fois respectées et bien 
comprises ».
Au-delà de ces récits, Mme Ab-
dulkarim invite régulièrement 
d’autres membres de la commu-
nauté à participer aux visites.
Elle ajoute : « Pendant nos vi-
sites, nous invitons également 
les membres de la communauté 
locale à participer en partageant 
leurs histoires et leurs connais-
sances, ce qui nous aide à racon-
ter l’histoire plus large d’AlUla, 
à travers les voix de ceux qui 
l’ont vécue ». 
Ces efforts prennent une réso-
nance particulière lors des visites 
thématiques où l’histoire devient 
profondément personnelle.
Elle a ajouté : « Par exemple, au 
cours de l’une de nos visites spé-
ciales du Ramadan, intitulée Sou-
venirs du Ramadan, mon père a 
raconté comment les habitants de 
la vieille ville passaient ce mois 
sacré, en évoquant leurs habi-
tudes quotidiennes, les aliments 
qu’ils préparaient, leur travail et 
leurs traditions les plus chères. 
En faisant cela, nous offrons à 
nos chers invités une expérience 

unique et personnelle. »
Préserver et présenter le patri-
moine dans de tels moments, 
c’est plus que de simples his-
toires : c’est garantir la pérenni-
té de la culture et de la voix pour 
les générations futures.
Elle a ajouté : « Partager notre pa-
trimoine avec les gens est crucial 
: il est essentiel de le faire pour 
éviter qu’il ne se perde, d’autant 
plus que certains éléments du pa-
trimoine peuvent également être 
immatériels. 
« AlUla est un joyau pour nous, 
et la préservation du patrimoine 
de la ville contribue non seule-
ment à protéger notre passé, mais 
aussi à préserver notre présent et 
à façonner notre avenir. »
Cet avenir est activement proté-
gé, et elle ajoute : « Aujourd’hui, 
par exemple, nous avons la pre-
mière équipe de gardes du patri-
moine saoudiens qui travaillent 
dur pour protéger notre patri-
moine matériel dans nos sites his-
toriques et archéologiques pour 
les générations à venir. »
À AlUla, le passé n’est pas oublié 
: il est parlé, entendu et transmis 
avec fierté. Grâce à des person-
nalités telles qu’Abdulkarim, 
ces histoires, certaines vieilles 
comme le monde, trouvent de 
nouvelles oreilles. 

Le voleur d’un célèbre portrait de Winston Churchill a été 
condamné à deux ans de prison

Aux États-Unis, le retour des cow-boys sur le devant 
de la scèneet qualité

Les historiens rawi d’AlUla racontent des histoires vieilles 
comme le monde
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Une cérémonie de 
distinction a été 
organisée lundi à Alger 

en l'honneur des quatorze (14)  
étudiants algériens lauréats 
de quatre (04) grands prix 
au Concours international 
Huawei des technologies 
de l'information et de la 
communication (TIC) 2025, 
tenu à Shenzhen, en Chine.
Organisée au niveau du pôle 
scientifique et technologique 
"Chahid Abdelhafid Ihaddaden" 
à Sidi Abdellah (Alger), cette 
cérémonie a été présidée par 
le ministre de l’Enseignement 
supérieur et de la Recherche 
scientifique, M. Kamel Baddari, 
en présence de plusieurs 
membres du gouvernement, de 
l’ambassadeur de la République 
populaire de Chine en Algérie, 
de recteurs d’universités ainsi 
que du PDG de Huawei Algérie.
S'exprimant à cette occasion, 
le ministre de l’Enseignement 
supérieur et de la Recherche 
scientifique a qualifié le succès 
des étudiants algériens en Chine 
d’"exceptionnel et honorable", 
soulignant qu’ils avaient réussi 
à décrocher les premières places 
parmi plus de 200 000 étudiants 
issus de 114 pays.
Ces lauréats qui incarnent 
désormais l’Algérie nouvelle 
et victorieuse, constituent, 
poursuit-il, "une valeur 

ajoutée à l’économie de la 
connaissance", d'autant plus 
qu’ils vont concrétiser les 
objectifs du président de la 
République pour une Algérie 
émergente".            
Pour sa part, le ministre de la Poste 
et des Télécommunications, 
M. Sid Ali Zerrouki, a salué 
les réalisations de ces jeunes 
innovateurs, les qualifiant de 
"modèles pour la jeunesse 
algérienne".
De son côté, le ministre de 
l'Economie de la connaissance, 
des Start-up et des Micro-
entreprises, Noureddine 
Ouadah a assuré que "des 
efforts seront déployés pour 

transformer ces distinctions en 
startup et en projets fructueux 
à même de contribuer à la 
prospérité du pays".
Le ministre de la Jeunesse, 
chargé du Conseil supérieur de 
la jeunesse, Mustapha Hidaoui 
a, quant à lui, affirmé que ces 
distinctions dans le domaine 
de l’innovation, prouvent que 
le président de la République 
a pleinement réussi son pari 
en misant sur l’investissement 
dans le capital humain, la 
recherche et les technologies 
modernes .
A son tour, l'ambassadeur 
de la République populaire 
de Chine en Algérie, M. 

Dong Guangli, a adressé ses 
chaleureuses félicitations aux 
étudiants algériens lauréats, 
soulignant que l'Algérie a su, 
efficacement, investir dans 
sa jeunesse innovante qui a 
réussi face à plus de 200.000 
participants issus d'universités 
de renommée internationale.
Il convient de rappeler que 
les équipes algériennes ont 
décroché quatre grands prix. 
La première équipe a remporté 
le grand Prix dans la catégorie 
"Cloud", tandis que la seconde 
a obtenu le grand Prix dans la 
catégorie "Computing".
Dans la catégorie "Réseaux", 
l'équipe algérienne s'est vu 

attribuer le premier prix. 
S'agissant de la catégorie 
Innovation à laquelle l'Algérie 
participe pour la première fois, 
l'équipe algérienne a décroché 
la troisième place grâce à 
un projet innovant dans les 
domaines de la Fintech et de 
l'assurance.
Plusieurs encadrants ont été 
honorés pour leurs efforts, 
parmi lesquels l'enseignant 
Abderraouf Abla, de 
l'Université de Boumerdès 
qui a reçu le prix du Meilleur 
Coach, en reconnaissance 
de sa contribution 
exceptionnelle à la formation 
et à l'accompagnement des 
étudiants.
Chaque équipe a été distinguée 
par un montant d'un (1) million 
Da pour chaque catégorie.
Le président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, 
avait félicité les étudiants 
algériens lauréats du concours 
international organisé 
par l'entreprise Huawei 
télécommunications à 
Shenzhen (Chine), exprimant 
sa fierté à leur égard.
Les étudiants lauréats ont offert 
au président de la République 
la médaille du grand Prix, 
en reconnaissance de son 
accompagnement et de son 
soutien constant à la jeunesse 
algérienne.

Des participants à une 
conférence organisée, 
mardi à Alger, sous 

le thème: "le scoutisme: un 
espace d'ancrage des valeurs de 
patriotisme et de citoyenneté", 
à l'occasion de la célébration de 
la Journée nationale des Scouts 
musulmans algériens (SMA), 
ont souligné l'importance 
d'ancrer les valeurs de 
citoyenneté auprès des jeunes 
générations afin de préserver la 
Mémoire nationale.
Le directeur général du 
Musée national du moudjahid, 
Hassan Maghdouri a mis en 
exergue le rôle important du 
mouvement des scouts dans 
l'ancrage des valeurs profondes 
du peuple algérien, telles que 
la conscience nationale et le 

patriotisme durant la période 
coloniale.
Il a précisé que dans un contexte 
où le peuple algérien était privé 
de tout cadre organisationnel, 
le mouvement des scouts a 
constitué "une alternative ayant 
permis d'éduquer les Algériens 
sur les plans pédagogique 
et culturel préparant ainsi la 
voie à la Révolution du 1er 
Novembre 1954".
Il a salué, à cette occasion, les 
qualités de cette génération 
de jeunes empreints de 
"patriotisme, de discipline 
et d'entraide", notant que 
cet anniversaire représente 
une occasion pour raviver et 
transmettre ces valeurs aux 
nouvelles générations, en leur 
insufflant un esprit patriotique.

De son côté, le commandant 
général des anciens SMA, M. 
Mustapha Saâdoune, a souligné 
l'importance de célébrer cet 
anniversaire afin d'ancrer 
ses principes fondamentaux 
auprès des jeunes générations, 
relevant que cette "ancienne 
école poursuit aujourd'hui son 
parcours sur les traces de son 
fondateur".
Il a, à cette occasion, présenté 
un aperçu sur la vie du chahid 
Mustapha Ferroukhi et de son 
rôle dans la fondation des 
SMA aux côtés d'un groupe 
de jeunes conduit par le héros 
martyr Mohamed Bouras, 
suivi de la projection d'un film 
sur son parcours militant et 
diplomatique.
La conférence a été organisée 

par le Musée national du 
moudjahid, en coordination 
avec l'Association des 
anciens SMA, à l'occasion 
du 84e anniversaire de la 
mort en martyr du fondateur 

du mouvement des SMA, 
Mohamed Bouras le 27 mai 
1941, et en hommage à l'un 
de ses symboles, le martyr 
Mustapha Ferroukhi (1922-
1960).

Cérémonie de distinction au profit des étudiants 
algériens lauréats du Concours Huawei des TIC

JOURNÉE NATIONALE DES SCOUTS MUSULMANS ALGÉRIENS :
Appel à l’ancrage des valeurs de citoyenneté auprès des 
jeunes générations pour préserver la Mémoire nationale


